
Nouvelles du jour
La Hollande ne consent pas à l'extra-

dition de Guillaume II.
Chez les catholiques allemands.

On lira plus loin 1* note par laquelle la
Hollande refuse aux Alliés l'extradition «le
Guillaume II. Les considérants sur lesquels
sc fonde le gouvernement hollandais sonl
d'une parfaite tenue juridique et d'une com-
plète sérénité. L'Entente pouvait s'attendre h
ce refus, et, il est probable qu'elle n'en est
pas autrement fâchée, car la réponse caté-
gorique dc la Hollande supprime la diffi-
culté de la mise cn jugement de l'ex-em-
pereur. Afin de donner quelque satisfaction
ù ceux qui réclamaient cette mesure, le Con-
seil des Alliés négociera aveo le gouverne-
ment de la Haye pour lui demander dea
précautions contre les projets éventuels du
monarque dcUàaéi

*•*
Les débats du Congrès du parti catholiquu

allemand n'ont pas dissipé le malaise sous
l'impression duquel les délégués s'étaienl
réunis. Quelques discoifrs n'ont pas été de
nature ix rassurer ceux qui s'alarment des
trop larges accommodements du Centre avec
les parlis de gauche. Par exemple, M. Feh-
renbach, le président de l'Assemblée natio-
nale , a un ' peu trop complaisamment accen-
tué que le Centre voulait être indépendant h
l'égard des autorités ecclésiastiques. Un au-
tre orateur a cru devoir donner une leçon
aux évêques, au sujet des réserves qu ils ont
exprimées dans un mémoire au gouverne-
ment, à l'égard de certains points de la cons-
lilùUoo..

A côté de profession^ 
de foi .générales ca-

pables de rùjouir ceux qui ont souci dc voir
le Centre rester fidèle aux principes, les
chefs -ont eu des silences inquiétants sur des
questions de politique pratique, lis ont dit
avec abondance et éloquence d'excellentes
choses sur la nécessité de rallier tous les hon-
nêtes gens sous le drapeau des idées chré-
tiennes, mais, quand quelqu'un eut réclamé
l'assurance qu'on ne fraterniserait pas avec
les socialistes dans la prochaine campagne
électorale, aucune réponse n'est venue.

Plusieurs notabilités du Centre avaient
fait , en diverses occurrences, des déclara-
tions publiques qu'on avait trouvées malen-
contreuses. Il leur cn a été demandé raison
au congrès : si celui-ci avait été d'humeur à
rire , il se serait égayé en voyant régulière-
ment le personnage interpellé se plaindre
d'avoir été mal compris.

On a aussi fait aux ministres ct députés
du Centre de vils reproches à propos de
l'adoption de la loi qui dote cliaque entre-
prise industrielle d'un conseil mi-patronal
mi-ouvrier et au sujet de l'impôt sur les an-
nonces de journaux.

Les conseils d'entreprises, idî-e bonne en
soi, ont été réalisés avec une trop grande
tendance de satisfaire les socialistes ; quant
à l'impôt sur la publicité , qui prélèvera sut
la presse un tribut de 375 millions, on an-
nonce déjà qu'un grand nombre de jour-
naux catholiques ne pourront le supporter el
devront disparaître, car ils ne peuvent son-
ger à élever lc tarif de publicité ni leur tarif
d abonnement. « Quant vos journaux n'au-
ront plus de lecteurs, et que votre parti
n'aura plus de journaux, vous serra bien
avancés, Messieurs », a dit aux chefs du Cen-
tre le. délégué de la Société de Saint-Augus-
tin, qui représente en Allemagne les intérêts
dc la presse catholique.

Celle-ci a été tenue totalement à l'écart des
préparatifs d'une lui qui la touchait de sî
près; les ministres et les parlementaires du
Centre n'ont pas pris .la peine de l'appeler
«n consultation. Voilà un indice de rapports
peu normaux entre les politiciens et Jes
journalistes d'un même parti.

» *Malgré 2'accalmie actuelle en Egypte, qui
a sucoédé aux dernières échauffourées, le
problème égyptien demeure -entier ,. ..et on
sen préooeupe beaucoup dans les milieux
dirigeants de Londres. Une mission d'en-
quête , dirigée par lord Milner , a été envoyée
au pays des pharaons. La tâche de cette
mission se devine aisément . . chercher, lout
d'abord , à reconquérir les sympathies égyp-
tiennes, que le vent de nationalisme qui

souifle là-bas a considérablement refroidies ,
et tenter de concilier les deux faces opposées

. de la queslion , qui sent la sécurité stratégi-
que de la Grande-Bretagne et le principe de
la lihre disposition des peuples si naturelle-
ment mis en vedette par ceux qui ont à cceur
de libérer leur pays de l'administration bri-
tannique.

De tout temps, l'Angleterre a su se ména-
ger des bases et des voies d'accès lui permet-
tant d'envoyer des troupes et du matériel
dans ses lointaines colonies , sans empiéter
sur le territoire d'autrui. Renoncer à sa do-
mination cn Egypte équiv audrait pour elle
ù la perte d'un atout de tout premier ordre
àe son écltiquier colonial el stratégique, à
léser grandement la sécurité de la route des
Indes si bien défendue et assurée par le port
de Gibraltar, Malle, Port-Saïd et Aden, où
flotte le .pavillon britannique. On conçoit
donc sa répugnance ix répondre affirmative-
ment à la pétition présentée et signée par
dix-neuf princes égyptiens réclamant l'au-
tonomie complète pour leur pays.

M. Lloyd George, ardent patriote, doit
certainement être irrité contre les principes
de M. Wdson dont les répercussions mena-
cent maintenant l'intégrité du domaine co-
lonial du Royaume-Uni. On sait avec quelle
âprelé le Premier anglais a su défendre les
intérêts de l'hégémonie navale de son pays
au sein du Conseil suprême et comment
M. Wilson dut ab*ndonner les Idèës qult
défendait au sujet de la liberté des mers. Eo
effet, si ce principe avait triomphé, les assi-
ses de l'empire britannique eussent été
ébranlées. Il est donc à prévoir que l'Angle-
terre emploiera toutes les ressources de sa
diplomatie tenace pour défendre ses intérêts
et essayer de résoudre au mieux le problè-
me, angoissant pour elle, qui se pose au pays
des Pyramides.

L'Egypte compte à peu près 12 millions
d'habitants , aux yeux desquels l'Islam a
conservé encore tout son prestige. A part
les Bédouins, la majorité d'entre eux appar-
tient à la race arabe. C'est un peuple qui,
sous son apparence indolente, cache beaucoup
de fierté et de passion L'Egyptien a le culte
de ses ancêtres et rêve de l'époque bril-
lante des califats du moyen âge. Le
règne des califes fa limites a bissé un sou-
venir vivacc dans ce peuple. Plus près de
nous, au siècle dernier, les conquêtes de
Méhçœet-AU et de sts successeurs dans 1e
Soudan ont ravivé lo sentiment de la fierté
nationale en Egypte. AUK Indes, l'unité eth-
nique n'existe pas ; Sl y a rivalité de races
et de langues. En Egypte , l'administration
anglaise a affaire à un peuple dont l'unité
et la cohésion constituent un facteur redou-
table en cas de soulèvement.

Sous le prétexte de protéger le khédive,
ks Anglais occupent toule la vallée du Nil
depuis 1881. lls s'y sont installés à demeure
après la révolte du colonel Arabi pacha et
possèdent ainsi , tout le long du canal de
Suez, mie bande de territoire stratégique de
première importance pour garder La route
des Indes. Sans doule, l'administration an-
glaise, la première du monde au point de
vue colonial, a fait du bien au pays. Elle
a enrayé considérablement les exactions de
toute nature que les propriétaires fonciers
commettaient au détriment des fellahs (pay-
sans) et a fait de.la vallée du Nil un des
pays les plus prospires du monde. L'Egypte
produit des céréales, du riz, du sucre, du
coton. L'industrie textile s'y est développée.
L'administration anglaise a valu de grands
profits à l'Angleterre , et lc pays des pha-
raons; est maintenant pour elle une vérita-
ble mine d'or. H va de soi que tous tes gros
fonctionnaires sont anglais. Les Egyptiens
doivent se contenter des emplois subalternes,
rétribués en conséquent. Ils en sont vexés
et se rendent aisément compte que leurs
maitres gagnent l'argent qu'ils pourraient
gagner eux-mêmes.

Si ta domination anglaise a valu à l'Egypte
des voies modernes de communication, des
mesures d'hygiène dans ce pays sans dé-
fense auparavant contre les épidémies, la
richesse générale ct un certain bien-être ma-

tériel de la popuIalW», U faut bien conve-
nir que c'est surtout'-l'Angleterre qui , après
avoir semé, relire là part la plus brge dc
b récolte. On ne sabrait cependant lui en
faire un grief sérieiit, car nul ne sait ce
qu'il adviendrait de l'Egypte si elle était su-
bitement livrée à l'initiative de ses habitants
indigènes. Peut-être ferrions-nous alors re-
naître ks conflits politiques et les rivalités
de prédominance comme au lemps de la
souveraineté ottomane. C'est ce qui fait que,
en Europe, les esprits ks plus désintéressés
hésitent à conclure :<b faveur de b thèse :
l'Egypte aux Egyptiens. D'ailleurs, l'Angle-
terre veille et n'abandonnera pas sans résis-
tance une si belle source de revenus.

Si l'instruction était plus répandue dans
la vallée du Nil, il est probable que les An-
glais se seraient dégù trouvés en face d'une
grande Tèvolte, attis&e: rar k -sentiment reli-
gieux et national. Aussi onl-ils eu soin, en
politiques habiles, de ne point favoriser
l'instruction des masse». Le.pays ne possè-
de qu une seule université. Les étudiants
qui «n suivent les cours sont déjà parmi les
partisans fes pîus résolus ct les plus farou-
ches de l'autonomie absolue de l'Egypte.

Lord Milner. et ses' collaborateurs se trou-
vent donc cn présence d'un problème com-
plexe , impassible à résoudre, si l'on veut à
b fois satisfaire le vœu d'indépendance des
Egyptiens et ménager l'Intérêt vital pour
l'Angleterre de conserver sa domination sur
le pays du Sphinx. :

Conserver ou recouvrer
la foi

Ea considérant toulK !es erreurs fonda-
mentales auxquelles iW- esprits sont exposés
par l'absence des principes chrétiens et en
songeant à toutes les dévbtious morales que
subissent la société et les individus, on ar-
rive à voir que b diffusion des vérités dont
l'Eglise a le dépôt devient d'une nécessité
urgente, iblheureusement, il faut constater
que b conquête des âmes par tous ks
moyens qu 'on peut y employer et tous les
organes qui peuvent s'y prêter n'atteint effi-
cacement qu'un fort [«lit nombre de per-
sonnes. Si l'on peut se réjouir de b conver-
sion dc quelques-uns, on ne peut que s'at-
trister que tant d'aulres échappent à l'action
de b grâce.

Il n'est pas difficile de rester dans la foi
quand on. le veut ; Biais il est difficile de
trouver le chemin qui y c<H*duit ou qui y
l'amène. Ceux qui sont enfants de l'Eglise
par leur baptême et par kur éducation ne
comprennent pas les difficultés que de ci-
devant incrédules ont éprouvées à croire. La
foi , vertu miuse, cultivée par les enseigne-
ments d'une longue série d'années, porte avec
elle, comme récompense, cetle forte sécurité
dc l'esprit qui fait l'envie de ceux que le
doute assiège ou qui, se sentant inférieurs à
leur destinée, regrettent de n'avoir pas l'unie
simple et lionne de b fouk des croyants
fmdîitatTeSi

Ce serait cependant une erreur d envisager
la foi comme un pur don de Dieu départi
aux uns ct refusé à beaucoup d'hommes.
Ceux qui ne l'ont pas sont généralement res-
ponsables de ne pas l'avoir ; ceux qui l'ont
sont au bénéfice d'un mérite pour l'avoir
conservée.

Les maux déchaînés sur le monde par une
incroyance radicale ct qui tend à se généra-
liser rendent évidente b nécessité de travail-
ler pour la conservation et la diffusion de la
foi dans b société jadis chrétienne et qui ne
l'est plus guère que de nom. Il faut obtenir
que ceux qui possèdent c» don précieux ne
le perdent pas ; il taut nwntrer aux pauvres
égarés comment ils peuvent retrouver le
bercail ; il faut indiquer aux hommes de
bonne volonté, mais dont l'esprit n'est pas
illuminé par les lumières surnaturelles, les
voies qui peuvent les conduire à b pleine
vérité.

On ne manque pas de rendre les fidèles
attentifs, â toutes les précautions qu'ik doi-
vent prendre pour rester tek ; les sermons
qu 'ils entendent et les sacrements qu'ik re-
çoivent les prémunissent conlre les dangers
qu'ils courraient s'ils se bissaient aller ù des
lectures dangereuses el s'ils n'évitaient pas b
sociélé des impies. A ces avertissements, qui
ne composent qu'un programme négatif , i!
serait bon d'ajouter le conseil de s'instruire
de s» foi . de rechercher les moyens d'aug-

menter ses connaissances en matière de re-
ligion , à mesure que croissent ks années.
On 6c contente trop de ce qu'on a dû appren-
dre dans le jeune âge, et si, du haut de b
chaire chrétienne, descendent des enseigne-
ments plus nourris, ce sont des aliments
spirituels qu'on ue prend pas. On les écoute
à moitié et on n'en profite pas. Quelqu'un
qui voudrait s'instruire en aurait toutes les
occasions ; mais celle volonté reste le plus
souvent à l'état de velkilc. Le temps qu'on
consacre à l'église est pour un certain nom-
bro une durée de peine qu'ils subissent, quand
i! jîourrail être un temps d'illuminations
intérieures. On prati quera les • commande-
ments de b religion sans empressement,
-par une sotte ,tie -routine, avec un esprit qui
reste préoccupé d'intérêts matériek. On ne
se rend pas compte qu'une foi aussi peu
vivacc ressemble singulièrement à une flam-
me qui faiblit ct qui est à b merci d'un
courant d'air. L'expérience démontre fré-
quemment combien facilement elk peut
s'éteindre. On doit se faire soi-même k gar-
dien de celte flamme et chercher à l'ali-
menter.

Le goût de l'instruction se répand dans
toutes les classes de la société ; mais il ne
s'exerce que pour acquérir des connaissances
purement humaines, sans rapport avec notre
destinée éternelle. Il est désotant de cons-
tater qae beaucoup de ceux qm aiment
l'étude ne la dirigent jamak que vers des
sujets spéetaux qui n'ont pas pour but de
les rendre meilleurs en même temps que plus
instruits. Dune intelligence fort développée à
saisir îes questions du jour , ik sont restés
ù tme connaksance rudimentaire des véri-
tés qui régleront kur destinée. Ce man-
que de progrès dans le domaine impar-
tant des choses de ta foi les bisse sans dé-
fense suffisante vk-à-vis des êtres malfai-
sants toujours "occupés à -chercher dès oSjéc-
tions et à semer des doutes.

L'infériorité de l'instruction religieuse
chez un certain nombre de jeunes gens qui
n'ont janiais eu le goût ds cultiver celle
branche de kur éducation les a conduits
bientôt à l'indifférence, puis au scepticisme
complet , lk ont perdu b foi pour avoir né-
gligé de s'en instruire. Ils n'ont jamais
trouvé sur ces matières en apparence parfois
compliquées que des sujets de doute ; dans
kurs lectures, ils n'ont jamak retenu que
ce qui sc présentait à eux, à premier exa-
men, comme une impossibilité ou une dif-
ficulté de croire, et ils swit restés sans faire
un effort vers b solution désirée. Contre-
dire , en se contentant d'affirmer qu'on ne
comprend pas, ce n'a janiais été b preuve
d'une intelligence déliée. Dans toutes les
disciplines, il y a des élèves qui ne sai-
sissent pas tout ce qu'ik lisent ou tout os
qu'on leur explique. On ne prétendra pas
que .ee sont les plus forts. Ainsi, dans les
questions dogmatiques, ks plus ignorants
restent habituellement ks plus bourrés d'ob-
jettions. Ils devraient , au contraire, cher-
cher à s'éctairer. En ne le faisant pas, ils
grossissent le nombre des sceptiques.

Mais b croyance s&ffaiblit le plus sou-
vent et disparaît par ta déchéance de k mo-
rale individuelle. L'irréligion et l'incrédulité
deviennent presque inévitables chez quel-
qu'un qui obéit uniquement à l'appel lou-
jours plus pressant des passions. Il est
loujours facile, à quelqu'un qui a in-
térêt à ne plus croire, de trouver des pré-
textes ù son incrédulité, de même que celui
qui ruine sa santé par les excès accueille tou-
tes les mauvaises raisons qui se présentent à
lui de continuer à se livrer à ses vices en dé-
pit de l'échéance fatale qu'il entrevoit.

De temps en temps, ces libertins ont l'oc-
casion d'entendre des paroles qui ks foot
réfléchir et les sollicitent intérieurement à
sortir de leur état de servitude passionnelle ;
ik aperçoivent k désastre final que leur pré-
pare leur incrédulité ; ik éprouvent un
remords ; c'est la grâce qui passe et que Dieu
leur envoie pour les éclairer de lueurs qui
seront peut-être les dernières. Si, à ce mo-
ment-là, ib savenr correspondre à b misé-
ricorde que Dieu leur témoigne et convertir
leur aspiration vers le bien el b lumière en
une volonté arrêtée de sortir de leurs ténè-
hres intellectuelles et de leur fange morale,
devant eux se dresseront des obligations
précises, auxquelles ils devront avoir le cou-
rage de satisfaire s'ils ne veulent pas que
leur salut soit compromis. Le régime sau-
veur qu'ils devront suivre consistera à s'in-
terdire tout ce qui les a successivement éloi-
gnés de Dieu . -Ils biit succombé à toutes ks

tentations ; ils doivent se montrer résistants
à toutes ; car ellea existent encore sans
aucune exception, et, pour les vaincre, il
faut livrer autant de combats.

La lutte d'une âme qui se ressaisit et qui
fait un chemin inverse ponr revenir à b pu-
reté et à la loi est émouvante et a toujours
mérité l'admiration des maitres de la vit
spirituelle, qui ont mesuré tous les obstacles
de b sanctification". • La reconquête des po-
sitions perdues est longue et douloureuse
par les sacrifices qu'elle exige ; on est exposé
parfois à reculer quand on pensait avancer
-sans cesse. C'est au prix du plus grand cou»
rage, d'une volonté de fer qu'on s'achemine
de nouveau vers la citadelle de ta foi qu'on
avait désertée. Mais le bonheur d'être dans b
voie de b vérilé et de b vie vaut b fatigue
des étapes. Si, quand on a perdu Dieu, on a
tout perdu, lorsqu'on recouvre son amour ,
on a tout retrouvé.

Retraite de II. G4L0XDER
conseiller fédéral

¦Le télégraphe nous a surpris, hier â midi,
par l'annonce de 3a démission de M. le con-
seiller fédérai Calonder, <jui a résigné tet fonc-
tions pour raison de Muté!

Nous avons encore pu communiquer cttte
nouveUe à nos lecteurs de 3a ville de Fribourg.

On savait que M. Catander était fatigué et
qui.' avait pris un congé extraordinaire pour ie
reposer ; on était loin de se douter que sa santé
était ébranlée au point de lui imposer la Jeter-
minalion de sc retirer. Le peupie apprenira
oette détermination avec un vif regret. M. Ce-
kmdcr faisait très digne figure aii ' Coaiell
fédérefi ; c'était Un gentleman accompli , ' un
homme de caractère, un patriote' qui mettait
au service du çayi toat un cceur et toutes
sus forces, un magistrat soucieux éa fair* «*•
pecter !e nom suisse.

M. Calonder était entré au Conseil fédéral
£e l'a Juki 1013. 11 était alors président du
Conseil des Etats. K avait 50 ans. Son élection
n'avait pas été sans heurts ni secousses. Le
siège vacant appartenait à Ja Suisse romande ;
«'. s'agissait de remplacer M. Perrier, de Neu-
châtel. Le parti radie»! valaisan proposait M.
Couchepta. Mais i! eût été singulier qu'un can-
ton conservateur eût au ConseC fédéral on
représentant libéral. Quant aux radicaux , gene-
vois, ils ne purent se mettre d'accord *ur unc
candidature. Les Grisons, qui avaient déjà pré-
senté Une fois M. Ce'ooder sans succès et
qui étaient demeurés mécontents de leur échec,
bénéficièrent des conjonctures ct firent passer
Seur candidat, qui avait, d'ailleurs, les meil-
leurs titres à être élu.

it. Cafooder, qui a\-ait été dsns son canton
un chef radical redoutable aux conservateurs
par sa valeur personnelle et l'attrait qui émane
de lui, se montra irréprochable au Conseà fédé-
ral. E avait, certes, gardé les idéaui de sou
•parti et les catholiques avaient sujet de rester
sur le qui-vive A l'endroit de ses idées et -le ses
projets. On sait que M. Calonder patronnait
chaleureusement un plan d'enseignement civi-
que et certaines réformes scolaires qui n 'étaient
pa_s sans inspirer des inquiétudes. On se sou-
rient aussi qu'il a fait, comice porte-parole du
Conseil fédérât , un accueil plutôt réservé au
vœu d'une revision constitutionnelle sur les
points qui tiennent surtout à cœur aui catho-
liquos.

Néanmoins, les conservateurs regrettent que
k pays soit privé inopinément de» aervices
d'un magistrat qui lui faisait honneur par sos
Ci-pacités, son «évation de sentiments rt- sa
courtoisie.

M. Calonder a itéré avec distinction V dénir-
tement de l'Intérieur. K a présidé la Confédé-
ration cn 1918 avec une dignité à laquelle-tout
te monde a rendu hommage. Il s'o*t montré
grand travailleur et très entendu en adminis-
tration.

La question de 'l'acctsàon de k Suisse & la
Société des natioas a été la grande préoccu-
pation «le M. Calonder» ces deux dernières
années. Assisté d'une pléiade de juristes et
d'experts éminents, i avait fait dc ce sujet
une étude approfondie, d'où est sorti un projel
complet de pacte international, infiniment pré-
férable, au point de vue de la Suisse, à ceflui
qu'a éiaboré et adopté le Conseil suprême des
Alliés.

Du moins M. Ca'.ooder, avec M. Ador. s'étnil
il efforcé d'obtenir à Paris les garanties qui
nous importaient essentiellement. I! pensait j
avoir réussi quand Sa note des Afiiés du 2 jan
vier est venue cruellement décevoir sa tronquEl*
confiance.

M. Calonder. qiii s'était engagé à fond nom
obtenir de l'Assemblée fédérale un vote favo-
rable à l'accession de la Suisse à la Sociéti
dos nations, a reçu, en cette o-xurronce, un
coup -douloureux qui a dil être bbxx inoppor-
tun , dans l'état <>» î' se trouve. Il avail LU



perspective un débat épineux aux Chambres
et l'on peut croire que, si! donue sa démission
aujourd'hui , c'est qu 'i! ue se sent J*us la force
d'affronter la bataille parlementaire.

La retraite, dans de pareilles conditions , doit
coûter extrêmement à cet bonun* habitué à
répondre ù l'appel du devoir.

Nous le plaignons d'autant plus, cn souhai-
tant qu 'a retrouve dans ie repos et ks soins
les forces qu'il a généreusement dépensées au
servir».du pay*. . - .

•%
Yoki k> uûle offUae'.'* aunouçanl la démis-

Stem de M, Calonder :
Si. Ca'.onder, conseïter fédéra. , a commu-

niqué au Conseil fédéral que, en raison de son
état de santé, il se voyait 'forcé de donner sa
démission de membre du Conseil fédéral. Lc
médecin de M. Calonder a communiqué à ce
dernier que sou état de sauté (troubles ner-
veux du cœur) nécessite un repos de 4 à 6 mois
au moins. M. Caïonder ne croit pas pouvoir
prendre sur lui , dams ks circonstances actuel-
les, de rester aussi longtemps éloigné des affai-
res et s'est vu amené, cn conséquence, à pré-
isenler aa démission. Le Conseil fédérai a pns
connaissance île ta demande de démission de
Af. Calonder el ln transmrtlra aux Chambres
fédérales.

h%
(Un nous écrit de Berne :
La démission de M. ie conseiller fédérai Ca-

londer sera une surprise pour le grand public.
ILes initiés savaient que la santé de l'hoaiorahte
magistrat Mail sérieusement atteinte depuis
queique temps. Le surmenage a febrarite te' sys-
tème nerveux de M. Golonder, et, 'de» médecins
Jui ayant prescrit un ivpos absolu de cinq à six
mois, U a renoncé à son poste-. Sa démission
esl krévocalate. M. Calonder. cn même lemps
qu'il avisait ses coCU-gues de sa détermination,
a adressé sa démission au président 4e l'Assem-
blée fédérale. . .

iM. Galon (ter est cnlré ou Conseil fédéra] ie
12 juin 1913. Très poussée par tes radicaux
prononcés, sa candidature avait été aocueif/lic
par ia Droite avec une grande réserve ; 1(» an-
técédents de l'homme politique élaient peu ras-
surants, car, dans son can'.cai des Grisons, M.
Cclon/ter avait élé le porte-drapeau d'une pai-
<ique de parti accentuée et te réorganisateur
«hi parti radical. D'autre pari. Jc siège vacant
au Conseil fédéral éta'H un des «teux sièges (te
Ca Suisse romande, et Ja nomination de M.
Calonder s'élait faite aux dépens de la Suisse
française, divisée pour le rtsn placement de M.
Récrier et incapalie dc présenter ua candidat
unique.

Lea fédéralistes calho'iiqïîes et romands n'ont
4onc pas vu .M. Calonder entrer au Conseil
.fédéral »ahs quelque mécontentement e! sans
noiurir certaines appréhensions. Disons tout de
suite que il. Calonder a su dissiper bientôt cette
mauvaise, humeur et ces. craintes et qu 'il s'est
sincèrement efforcé de parvenir à ces hauteurs
de vue-: indispensables à un homme d'Etat qui
6e pi-oce au-dessus des mesquines spéculations de
parti. H est vrai que, du cGlé cathodique, on était
nr&té quelque peu inquiet d'un prétendu pro-
gramme falque de St. Calonder, dirigé contre
l'autonomie scolaire des cantons ; mais les fails
ont démontré que les .soupçons exagéraient les
tendances du chef du département de .l'Intérieur.
Les ConKdéris romands, (te tour côlé, n'ont
plus conservé ieuns antipathies lorsqu 'ils ont vu
avec quitte, ^loyauté rt quelle impartialité M.
Calonder dirigeait ier, affaires étrangères.

Au département àe l'Intérieur. M. Calonder a
IravàMé à.lo solution des problème» de» forces
hydrauliques et de - la navigation, et fi a sa
réformer tes abus qui s'étaient établis dans le
domaine de 1'encouragoment aux beaux-oris. Au
département politique, qu'il a dirigé en 1918 et
191Ô, M. Calonder a préparé la réforme , de
notre représentation d-ptomotupie et consii&aire ;
il û dirigé les travaux considérables occasionnés
par !e probt'omc de la Société des nations. Ces!
précisément ce problème, qui je irouve en pte-aie
crise, quo donne Une noie tragique au dépari
prématuré de M. Cafonder . Son aHMnde très
melle en faveur de l'accession de Ca Suisise iui
a attiré l'antipathie des -adversaires dc la Ligue
dcs nations. D'aucuns disent que (a retraite de
M. Calonder est une dérobade. C'est ii Une ksi-
Buwtion . désobligeante. Mais il est certain que
C'est dans les soucis constants que lui b donnés
ce prdWôme angoissanl qu'ï, faut rechercher les
causes de réhnuitenient de la santé de M. Ca-

K. Calondet- a obéi, dans la question de la
Société des nations, à une conviction profonle.
Très consacitçàcnx, un. peu -indécis de cafnctîre.
M. Ca!ond<r h'a pas réussi à imposés- à l'opi-
nion publique et patf .ementsirc ia conviction de
là nécessité de l'àCeession de-la Suasse A ia ligue
des nations. L'allure de -M. Calonder manquai!
d'assurance ; ses discours n'avaient pas de force
entraînante, ct i! trahissait trop souvent, devant
ée parèement. une certaine gène, provenant d'une
nature pCu-tôt timide. Il étaa'-t ainsi »e contraire
de son collègue, M. Multer, qni, sOus des appa-
rences décidées, cachait une faiblesse réelle de
volonté. M. Calonder «avait oè qu 'il voulait, mais
iî Itli manquait b forOè d'action.

M. Calonder a fait son devoir de magistrat ct
il a draM ft la reconnaissance du pays', H « tou-
jours collaboré à J'ententc «t il se tenait à
t'écart de fcniMts 'tes-Intrigues. Son départ ou-
vre une Kùwcsswvn qui sera «tatixdemfent. â'wpu-
t-te dans Ja Sutsse orientale. Ch. verra «nx pri-
srs Je3 cantons de Thurgovie, Saint-Gall. Appcn-
zeîl, <i_eris ei les Grisons. On entendra pronon-
cer len nonr, de MM. Ferrer, Hrberlin , Waisor,
<?u côté radicaCs et ceux de MSI . Hofenann el' d*
Fiants, -du Côté dés anciennes minorités.

Nouvelles diverses
Toute te tteûigne fète tes journées historiques

de la jrrâK»:upalion des loiriloires que Erédé-
r'.Ç II jwl .irveerporé à Ils Prusse.
. .—• L« coi d'IlaV-e a reçu, jeudi. M. Kitli . qui
a »«r.i«te fï-Wd» 'te Coossi: des' .ministres.

La Hollande refusant
l'extradition de Guillaume K

Lu litige, 2> janvier.
Vote» te texte . de -lu' irAponsc du gouvernement

néerlandais ù la itemaaiite des Atùés en vue île
t>xJradilion dé C'cx-euiper-eur d'AKcmagne :

ifftr une note verbale en;date «tu , 15 jsnucv
1920,' remisé-« "envoyé de lai veine à fturis , tes
uutSstncçCçn «« référant » l'arfcte 227 dtf
trailé ds Versaiîios, demandent'de remettre en-
tre deurs' mains Guiliaume dc Hohenzollern. ex-
en>porei«r d'AJJemagne, afin qlî cl soit jugé.

A l'appui de cfclte diniinde, cfilés font cfcsT-
ver que sî l'ex-^aiapcrciiur éta;* resté en Alterna-
gne, ùe gouvernement oticnmswt aurait , aux tnr-
tnes de l'article 228 -du truite tte Versailles, élé
otvîgé <i; le livrer.

En rappelant, comme Mioîatkwi. (préméditée
ites tra36s intevnationaux oiiuà que eoaune mé-
e-oiuia-isas»» sv-yémaliqûc des (régîtes -tes jÂtis
sênréés du droit d.-s go»s nombre d'actes com-
mis pendant i* guerre pa-r l'es auiorilfs alle-
mandes. Ces puissances en font remon-tes- la aes-
ponsabilité, au. -moins «norale, à i'ex-empereur.
Jjiles L rm<jUent l'opinion que Ce Hoilamie ne
TenspCiteaiit pas son de*orr irrieniatiooal si (fie
ri'.'usiuit ds s'avvocier à eûtes dans "M _mcsure dc
ses. moyens, (pour poujswLvre, oti du meyins ne
]»s entraver te cJialunent itoi cnmes commis.

ElOes font ressorti Je cairactère spécial de
Jeiir (temantte, qaj %-ose non pas tine accusation
jikvïiqae, macs tm acte de hante poCitéqUe in-
lerjKrtîoaa'.e, et (*os font.appel au respect du
droit et à f' amour ste Oa justtec de il HoUando.
7>our ne :pas- couvTrnr de son-autorité inoratc la
violation, par l'Aiteraagnc. dea princi'i>es essen-
tiels de iia solidarité des natioiw.

Le gouvemeanent (te 'a reine a l'honnour de
ifcâre .dbserver .tout d'otxxd qtte Ces oJjlSgalcons
qui, poar C'AUemagne , auraient pu résulter de
l'arlicle 228 du traité de paix, ne peuvent valeur.
pour diteravsKT 'x "dévoài des Pays-Bas qiid ne
senl pas partie dans ec tntHé. Le gouvernement
de la reine, mû de son cûte par dis raisons im-
prescripliHes, ne peut envisager ln question
soulevée par la demande des puissances que du
<poh\t de v«e dc son «peopre devoir. U a été ab-
soâ-jmcnt étranger aux ottginos ite te guerre et
a macrJeau, non sano diitteuilé, sa neutraïlé
jusqu'au beut. IU repousse avec énergie tout
soupçon de .vouloir coiwJ de son droèt souve-
rain et de son autorité morale des vioèalions
des principes essenttelis de "a sefedanité des «îa-
¦tàons ; mais & ne peut recemnait-re comme un
devoir krienastionnl . -de -s'assooiar à t'acte dc
haute polcljque dntcni.-iiionaite dus- pûnsswiiices.
Si dans C'a\-entr, il csl institué par ii Société
des nations . nne juridiction witomsiicoinaîe com-
pétente pour juger en ens de guorre dos faits
quaiifpcs de orimeis rt soumis à des sanctions ipaT
vzi statut antérieinr aus actes commis, ià appar-
tiendra aux Pays-Bas de s'associer ù ce nouveau
régime.

Ije gouvernement de '& reine 'ne peut admet-
tre, datas Je ras présent, d'nuire devoir que ceJui
qW toi imposent •>» Wa du royaume et ta tra-
dKêan na-lionate. Or ni tes Sois du (Povninine ,
b2»é«s sur dt̂ s 'pTtncrpeo de dhccl ihiivcrstljtemenl
cecontius. sii 4>s respectaKia traditions séculai-
res qui pnt lsi< àe oe .pays, de tout temps,. Un
'Yen de retf-jge pour les vaincus des conjiita in-
lerrialconaux, ne permettent au gouvernement
des Pays-Bas do éèd-rca» aux désirs de î puissan-
ces, en retirant à l'ex-cmpereuc- V' bénéfice de
•ces .teis <«t de ces b-ad'lions. Le droit el t'hon-
ncur national , dont !c respect est on deveàr
aaicré, s'y opposent.

I-e peuple r.itniim>ieÈs, mis pur un sentiment
ailqUel, <fcïïs l'iiisteâre, le monde a rendu jus-
'ice.ne saurrtt Iraliir la foi de ceux qui se con-
sent à ses Cabres instetutteos. Le gouvernement
•de.la reine se pCoît i .croire que ks puissances
ToronnaI._rpnt._te bien-fondé . dç ets conscdérai-
b'.ar,»-. qia excluent toute appréciation de por-
sorene is qui "tù sezri>Vnl si pèremptoires qu'el-
les nc peuvent raisoraisKement donner iieu i
de» appcécjationj-erronées. • ¦  -

Parit, U janvier.
(Ilaecs.) — Jif. London, mtaistre (tes Paj-s-

Bàs à Çsrj-s ,' s'est rendu -hier, soir, s-epdreetc, à
5 heures, au ministère des affaires étrangères,
ol a remis h M. M&îorand le texte de là (réponse
de son gouvernement W la. note des puissances
aiTiées, relaiive à C'exhra<fiition de l'ex-empereur
d'ACemaâne.

Le maréchal Joffre rappelé à Paris
Dans la soirée d'hter vendredi est aexiis-ée à

Genève une dépêdhe de Montreux disant :
< Appeié à Paris .par ic nouveau . ministère,

je pars dimanche. Obligé d'ajourner ma . vis'le
à Genève jusqu 'à mon «lour cn Suasse, jc vous
«aupeime tous mes regrets rt vous ferai connaî-
tre dès que nossibCe la date de mon relour.

'ojfre. »

Démia»ion du ministre âe la guerre
turo

Constantinople, 23 janvier ,
(flaoas.) — A la suite du rapport du général

Milner, signalant des infractions répétées à
l'exécution des clauses de S"arrnlstic«. W n.usts
commissaires atCiéis à CxWistantinopte ont *dn>ssé
au 'goUvcrneancnt ottoman Une note pour se
plaindre «te l'attitude du ministre <te îa guerre,
Ce général Djeraal pacha, rt de son chef d'état-
major. A !a suite <!o crttc note, te général
Djemal pacha et son chef d'état-major oct
donné leur elémâsion.

Le voyage du cardinal Dubois
Le -caTitnai Duliois, qui ost arrivé au Caire,

lo 20 jaitsior iaU soir, ert repartira mardi pout
A'texssidrie, où E passera quelqncs jours.

Le cardinal se rendra 'ensuite à nej-roiith , où
«e Iç OUVï le ginérat Oouraud. . •

LA LIBEim: — Samedi 24 janvier

Aug-mcntatioii de l'indetnnitô
parlementaire

Paris, 21 janvier.
(Hairns.) - - -  IM. Millerand, jirésideii t du l'-on-

| veï, a reçu, vendredi après-nudi , ù«> questeurs
j du Sénat ei de la Chambre <{ui S'ont entretenu
I ete différentes questions d'ordre intérteiir rt mo-

tanunc'nt d« relt^-emcnt des inJcsnnilé» parte-
i tnenlaires.

. Xe problème de l'Adriatique
Paris, 21 janvier.

(Havat. ) — MM. ' J'achitcti rt TrumbStch,
di''.-6§uâi <'.u ^ottvemcmesA yougo-slave. se tort
rendus J hier, vendredi,' après rirïii, au i«crèt.t-
liat généra! <te !a Conférence <te 'In p s'sx pour
(temuniter.,uiie prolongation du jdiiiai fixé pur
les Alliés pour rece\oir la réponse du gouver-
nement de Belgrade au projet de règienwnt de
la question de l'Adriatique.

En Egypte
-Le Caire, 21 janvier.

(llavas.) — La loi martiale a élé décrétée i
Tantah. Personne n'a îe droit dc ee trouver
dans la rue après S heures du sote-sans per-
niessicm spéciale. Lés troupes indiennes occupaT.t
la viïe ont été renforcées par dt-s troupes bri-
tanniques.

Les Lettons et les bolchévistes
• Londres, 2* Janvier.

(Havas .) — ,1,'agenec Beuter «nnevnce que ies
Lettons ont enfoncé te fitisvt bolchéviste ou
nord de Restitua rt qu'ils-se sont emparés dc
cette. »ille,.queJteS bolchévistes ont défendu avec
adharnemient. lis ont /o^ .dés prisonniers appar-
tenant à sept régiments Jjoichévisfcs.

Les troubles en Irlande
, - - :' - HhiSterdam, 23 janvier.

D'après te • Times, le bruit est parvenu à
Driilûi que ttes troublés graves se sont produits
à Thu!:"c-s. l'n agent de pcfccc ayant été blessé
dans Ja rue par <tes coups de feu , on vit surgir
des iscf-duts qui ouvrirent un feu de salve sur
tes maisons et enfcaieèrent tes fenèts-cs «1 coups
de crosse et à coups de fusil.

•Des grenades lurent même lancées dans l«
habitations ; la fusSkidc dura deux -heures, pro-
voquant une panique dans ia ïocalrté.

UAUyenieiner Handelsblad dit que 3cs dépu-
tés du parti travailliste anglais qui se trouvaient
cn Irt mX.de se sont rendus à.l'hurles et a>l visité
tes malsons détruites au • cours de ia fusillade
On idit que 3a. Iroup* rt la pefice oal voudu
lerrori' r̂ la v.:tte. ^.

Arrestation d'un anarchiste
Milan, 23 janvier.

Les journaux, annoncent que te procureur dii
roi ii Florence'* ordonné l'atroslaiion de l'anar
chiste oomru-JIt'rjrj Malatesta , à la suite d' ui
discours qu'il n j lrunoncè d'unanclie dernier, ;
Fiorence. -, .

LES ÉVKNKMWT8 m RUSSIE
Contagion bolchéviste

Ces dernfcrs ' temps; la propagande brfdié-
vihte a sensibl-omcnt augmenté à StooMwim, ce
que te pmse' s-çandinave altrilxic au séjour
de I.kvinof . Danà -les rues de Sloclchoim, de
tnfanï que dans st'aullres vl-lès diédoites, appa-
ra^sscnl souvent des afficlies rt gravures mul-
ticoloros ifIiB?-!r<int Ca vie en Russie i aBwé s.
I<e 7>ar;i suédois de gaurtie a adress-é, ces jours-
ci, un appel à ses -membres, ies priant de ne pas
arrach ir ees afEches.

Les fauteurs d'une explosion
Daiw l'usine (te poudre CliosJensky (près de

GCouklioff, gouvcrnnnent do Tcdiemigor) saisie
par tes boicliévifas, a -ei* Pieu, «-es jours derniers ,
une explosion -epii a presque entièrement détruit
le dépiX des «iplcsifs fel 'tous -îes bâtiments.
Lorsque, BU moment «te te saisie de' l'usine, -ks
ouvriers réfusèrent calégoriqnement de repren-
dre la procoction , ils furent tous fiWÎKis ct
remplacés par d"iaiïtcê  qu 'on fit venir de Toula.
Cn attribue l'explosion à 3a vengeance de te
part (les ^reuls des. ouvriers fusillés. Le nom-
bre <k».i vicliiiuB est tri^s grand

NÉCROLO GIE

I* marquii rgrlottl
On annonce de Rome la mort du marquis

Carlotli , ancien ambassadeur d'Italie â Pétro-
gra<L

Il était né fr Vérone en 18C6 ot as-ail occirpé
d'importantes chargea diplomatiques k Vienne,
Athènes rt Lisbonne, avant d'être ambassadeur
à -Madrid , puis cn Russie.

€chos dé partout
IE ^'TDME KHAKI

Sait-on qiîe tes soldats angtecs portèrent U
costume.' khald , poUj_ Ja première lois devant
Guifoainre lf Jl '

C<i Sut loiré d'une revue donnée en son lion-
"nCiir, S ÀCdérsliot . IC y asnistaiît t i 'côté do la
txHito Victoinà. Cette flnrivèrc éproih-a une î-is-e
conlraiicté lorsqu'elle îpeirçut *es ' Utiiiïonnes
khafci dont venaient d'êlre graMUea (ses troupes.

E5te en lit plus tard U'observa-Iion. Et, comme
on J-ui eCijfrtàit que cette oouîïnr, en cas (te
conffltl , (s&uverrèt la -s<« de beaucoup dfedtnnuts ,
o?Jî ci poste :

'— ilsxs nous u'wttns pas l'inlenlion de nous
battre.. Bt qniis. C n'y aura pCus do guêtre.

iteàsli:.
MOT DE lt FIN

Uni - Iramim regarde avec attention Son pèix;
¦ht «Mywli aux il«SBvires i*«\i»ii?, gte_âra',o_i

Ciuiçt'î*?": Eillw la nu'ie el fc hniubini ce
li'txrj ĵe :

— O n 'esl |>as en irègaTiftiiul ton père (pu
tu ap|-.-*vHtMis Ca géogmplie '¦

— Si, JD&man, il _rèwàsiâàe iui itepurlenieivl

Confédération
• a*rO—a . . . ....

La justice militaire ;
Là eionxmi&Àon du Oarseil nntion:»l pour S'ini-j

(btive sociaïiste reiative à 3a suppression dc ia
juf-lice nvlitaire a décidé (te renoncer â «KI

côiiïreHpcojet ; par -contre, elle ne se ralliera pas
ù 3a proposition'dm Consoil tics -Ltats, mais pro-
posera , comme 'Cilte l'avait fait primitivement et
d'accord avec te Conseil fodérnll, Te rejel. pur et
simple de l'initiative.

Les tarifs tes téléphones st des télégrsphes
Le Conseil fédôrtS, usant ife s.:is pjo'ius JIOII-

vo!rs. a déeij'Ji d'augniîii'jrir les tanifs <te»s télé-
graphes et des téléphones à .piirlte du I" mars.
L.s Iccifi- d;bonnement suront aussi aiugm'ert-
lés ocxnms suit : l'Jans 'ies réivcaux ayant jus-
quà 300 .".bennes, ih sont ']>orlés à 70 freines
dans im rayon ite 2 km dnii -po'int c?n'.T;8 ; daiis
Ces ri-seaux de 301 i 1000 obonnfe, A 80 francs
dons un iray'on dé 2 . km ; d*ns Ces r&ènux de
1001 ii 5000 ' abonnés, â 100 ïram-cs ùistsx un
rayon <te 6-km .
. I«s COJivcrsatioiixs 'locateis cofitnront 20 cen-

(fenKa ; les convonîations hitaruirlieùitei coû-
¦Inxmt (jusqu '.l 20 .lanl 25 «entimes ; jusqu'à
50 km, ôO ecnlimes ; jusqu 'à «iie distancé -de
100 km , 70 cciiHmes ; jiiMiu 'à 200 km , 90 cen-
times ; poiur (te p'us grandes dùstvaçes',.1 fr. 10

Les I m p û t s  à Bâle
Le Crand Copscil .de.liâie-Viiïe a tenu une

session extraordica-irc au cours de iaqu-elte il a
discuté un lirojet d'u gouvernement prévoyant
une majoration progressive des suppléments
d'impôts. Phis jusqu 'il présènl nu «aux unifor-
me èe 20 %,  ci-s suppk'nienis -•si.TOUt portés jvs-
qu 'i 80 % pour l'impôt sur Ce revenu et 00 %
pour •l'impfc! sur te fortune.

Quant nux socUtfei anonymes .faâuatrte>tes
les majorat-iotis comportent 40 % pour l'impôt
fnvppant ue capital et 80 % pour l ' impôt SUT ies
bénéfices. Ces majore! ions donneraient un ren-
dement de trois millions 400 ,000 francs.

Dans l'exposi des mot-ifs ù l'appui de ce pro-
jet. M. Wnllsehtejter, di-rccleiir (tes finances, a
déei'aré que -te -budget bAteis ponr 1920 pré-
voyait un dûfici-t -de près de 20 mi-iions.

\x G rend Conseil a 'adupié te projet ù la ma-
ioiité moins S veri.

Les ca tho l iques  de B9I«
Sur un rapport- de AI. le conseiller nalional

Zgrsggen. le p:wli calliolique A: Bitte-YiLe o
risctu 'Tabstention en ce qui coneeroe te vole
de îa loi sur la durée du travail. Il o adopté une
attitude hostile vis-à-vis du- droit <te vote fémi-
nin, star ioqiiel 51. Spfihnt o rapporté.

Lo budget zu'lcols
I-e budget <!li canlon de ZuTieb pour 1920

prévoil 65,150,000 fr. aux recettes contee
70.100,000' fr. unx dépends, soit tm excédent
ite dépenses (te 5 miJKoms en chiffres ron'.ls.

tes pharmaciens
L'Union suisse des pÏFarnractens a orée un

fonds pour l'éncouragcsnent des scienices phar-
maceuiiques. Ge 'food* serait aliitenté grôee au
concours des associations cartons tes et locales
de pharmaciens, de l'industrie chimique et
pharmaceutique aiiui que des axeèts de ia pliai-
maçte suisse.

La co'-trebande des stup<fiants
Kn raison de b. contrebande -irè» «ptii-e du

la nrocpliine et îa -cocaïne, pratiquée actunllc-
merit ft ia frontière 'suisse, l'Office sanitaire
suiMC a' invité les aulorités cantonales à une
ptos grande rigueur en ce qui concerne f!e tra-
fic des produits phairmaceutiquei el nôfanvnKnt
ds ens tteux stupéf-ian-ls. A Ja domande de l'Of-
fice sainîteire, la direclion générale dés douanes
a dû prendre des mesures spéeiates vis-&-vi_s de
te contrebande de cea produits.

Pour le romanche
Aux Grisons, (te* assemblées popia'aires onl

eu lieu à RIathoh, Lohn , Donalh et Ferrera et
ont voté des rèso'ntioris en .faveur de la réin'.ro-
dnotion de renseignement scolaire romanche.
Lé 1er février , une fête popu-laite romanche
aura lieu ù Andeer.

Th urgovie emprunte
Le canton de Tliurgovte. émettra proclwisie-

mcn< un emprunt cantonal de quinze misions
dc francs ,' â 5 'A %.

Votation populaire vala isanne
Le peuple valaisan se prononcera demain sur

l'application du syslème dc la représentation
prbpokitiiifceJê 'peur îes &ecl;ons au Grand
Conseil. Tous -les journaux recommandent de
vot?r oui.

Nos étudiants tn A h ma?;. ¦ e
I>os él-udijinls suisses en Allcmagn-e se plai-

gnent de ce ^u 'oii tes oblige it payer en francs
suisses éetir écolàge, soit "Ca viletir de 3.750
marc» au lieu de 250.

LA VÏE ÉCONOMIQUE
• Le prix do l'Yrorna

40.000 lMres d'Yvomc sa sont vendus aux en-
chères au prix moyen de 3 fr. 04.

La viande eera pcul-ëtr* moins chère
U vient d'srrivcT'324 boeufs du Canada, im-

portes par la maison Falvïir, (te Bcrn-c Ces fcni-
nna ont Irta-Vten Sttftpmtfc'"te Vnvojioite 4«IK«

jour» , de Montrent ii Anvers , ainsi qu 'une qua-
r.-ii.-laiiv de Cinq joues dum ie poi l belge.

L'*lIouragemcût en cfcréaloi
L'Office fi;(!.i-ral (te i'alimentatloi» va lever

proch&inemcnr l'interdiction de (.'affourcage-
mcnl avec les; céréales.

Une laisso qui ie fait attendre
11 résiii'te d'un communiqué d£. 1.1 Commission

féiUnte de l' irimehtâtion cfn'e'îé commerce, en
ee qtii concerne certaines denrées, ne baissée, pas
Ces prix comme il (IçvraV le feire, vu--te coùl «c-
tucl  de ees denrées. Il s'agit surtout des légumes
scos (pois, haricots), (tes -prmttiits d'oiige et
tf avoine tt dos graisses coniestibles. -—

FAITS DIVERS
ÉTRANGER

Cotllulon it i- _. .> . i . ,w  en f '. -v - ; > > x»
Vn tamponnement se serait produit à Coi

doue. Il y aurait huit morts.
I.n .- •.! :.-. ( - . - , - I i . -  d HrhDo 'd. mOM

Le xléraillemcnt de Sclineidemiihli , sur la 'i^ne
Berlin-Varsovie, qui a coûté la vie ft 18 person-
nes, a été l'effet d'une intention Criminelle. Des
rails avaient été déboutonnés.

SUISSE
Ilo» ibi* n re l ient

A Martigny, un jeune homme, AS>ert Bianco,
âgé (te 17 ans, qui t-ra-raiEaiit ' dans la maison
Bonpard , voulant ceincttre une courroie sur une
poiAe, a CW happé ct réduit en bouillie. La
mort a >Ct£ instantanée.

To.-j>.*  in«» nu «Ilo

Un ouvrier ééeotricten, nommé Chappuis, em-
ployé à la Dorénaz, à Vernayaz, est tombé dan>
an s-ilo it clm-rbon haut de neuf mè<rcs et »"**i
i«.i.

Calendrier
Dimanche 25 janvier

'. ;> ¦¦ . c r » i . . i i  J . - - a n . t H A I L

Saiut Pau! «st renversé de son cheval sur
te chemin dc Damas, et de persécuteur dei
chrétiens il devient Vapfltre du Christ. Il fit
preuve d'autant de zèle à propager la foi qu 'ai
avait montré d'ardeur à Jn combattre.

Lundi 26 janvier
f.i i luic > sale, veare

SERVICES _HE( .1(41 Kt i à
DIHANCHE 2S J A N V I E R

Fête de la Sain te-Fami l le
Saint-Nieolas .- i b. 'A, 6 h., 6 h. 'A , 1 h„

messes basses. — 8 h., messe (tes enfants chan-
tée, instruction. — 9 h., mes.se basse paroissiale,
sermon, -r 10-h., grand'-masse capitulâtes. —
l'i h., ntesâe «te 'te confrérie de Sami-Sébâ '-ten.
— 11 h. M , messe basse, instruction. — 1 ts. 'A ,
vêpres des enfanUÎ cxiposition du Très Saint
»Sacremcr.4. irciirniveltenient de la consécration ft
'n Sainte-l'a mille, liénédiclion. — 3 b.. vêpres
capitulai res , lxr.édictiion.

Saint-Jean : 7 b., tnesse baise, communion
ètixs membres (te l'Association de ia Sair.te-
Famïte. — 8 *. 'A, messe des enfants, avec
Instruction et chante. — 9 h. H , grand'messe,
sermon et bénédiction. — 1 h. 'A , vêpres, con-
sécration à la Sainte-Famiite ci bénédiction. —-
0 h. 'A , chapelet.

Sainl-Alanricc : C h. Vi, messe. — 8 h. '̂ ,
messe chantée, .sermon allemand, bén&lictiou.
— 10 h., messe, sermon français, chants <tea
enfants. — 1 h. 'A , vêpres, procession, béné-
diction. — 6 h. 'A , chapelet et prière du soir.

Collège : 6 h., 6 h. %; 7 h., 7 h. «. messes
basses. —- 8 h., office des étudiants, sermon. —
9 h. yi, m»>se des enfants, sermon. — 10 h.,
office paroissial, sermon. — 1 h. Vs, vêpres des
étudiants. — 2 h. 14, confrérie de la Bonne
Mort.

flft. PP. Capucins : 5 h. 20, 5 h. 50 et 6 h. 20,
messes basses. — 10 h., -messe basse avec
sermon. — 4 h. du soir , assemblée des Sœurs
tertiaires de tangue française.

> 0ND1 28 JANVIER
Saint-Nicolas : 8 n. 30, messe pour \*n défunte

de la Confrérie tte Saint-Sébastien.
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Restanrant-p ension
Venve E. Amherd, praprictaire. ¦



FRIBOURG
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X» candidature de M. Panl Morard
an Conaeil national

L'assemblée des délégués conservateurs, réu-
nis au nombre de 300, au Cercle catholique, a
décidé à l'unanimité dc présenter aux manda-
taires du parti «a candidature dc M. Paul
Morard, pour le siège vacant ou Conseil na-
tional. - ¦

Xi» révision eontUtntlonnell*
. La révision cons>titutionneiite à l'ordre du

jour a fait 'tes fra* d'une séance très animée ef
intéressante du Mcennervereln de la vile de
l-'-ribourg, tenue hier soir à la ' "brasserie Peter ,
sous ta pirésiitenc* dc M. te rédacteur Pauchard.

Après un captivant rapport de -M. te profes-
seur Biichi sur les constitutions fribourgeoises
-successives du XlX m" siècle, un débat nourri
s-ost engagé. 14 s'est terminé par te vote d'une
ré-soCuiion en faveur du projet dc "réforme cons-
trtu-lionnelte portant extension des droits popu-
laires et principalement en faveur (te l'élection
du Conseil d'Etat par te peuple.

Isa kermesae pour lea pauvres
ans Grand'Places

Nous voici à Ba veille de Ca grande kermesse
anmteiCe en favenr des paunres- de Firibourg.
.Nous avions apjatis avec Tqgrct que d'autres
récréations avaient élé fixées à demain par
diverses sociétés dc notre vilte ; niais nous vou-
lons espérer que chacun saura réserver, dons
l'après-midi ou -la eoirée, quelques moments
à consacrer à la kermesse dc l'Assistance, afin
que ccite-oi- Teste cc qu'elle a été ces années
passées, une btCle manifestation de ia solida-
rité et dc '-a charilé Urihourgeohes. î/obcSè <te
chacun lia est nécessaire, aussi bien celle du
petit ouvrier (jue celte du riche, celle du com-
merçant que «Ke de '.'industriel, celte de l'en-
fant que celte dc l'adulte. On a d'aiiClours
songé à chacun dans l'organisation des attrac-
tions -de lai kermesse. On a préparé pour les
petits te jeu de la pèche , pourvu de joyeuses
surprises ; C'amusant Guignol, dont les repré-
sentations sc sucoéderont tout te long de l'après-
midi ; voire des séances de prestidigita-
tion, qui laisseront les spectateurs persuadés
que l'aimable magicienne a dû puiser sa science
dans quelque vieux grimoire de sorcellerie.
Pouir les messieurs, £ y aura des cigares des
¦toutes premières marques, Cie jeu des anneaux,
où i'on gagnera des bouteilles d-excellent vin.
Pour les dames, .ia boutique fribourgeoise éta-
tera de gradeUx ouvrages ù l'aiguille, au cro-
chet ou au fiCot. Lcs ménagères trouveront au
kiosque des halles fribourgeoises un vrai mar-
ché, abondamment pourvu en légumes et en
fruits , y compris oranges et mandarines, ainsi
que des osu<fs frais, introuvables sur te mar-
ché, mais que la charolé de nos agriculteurs
a offerts pour cette vente de 'bienfaisance. Vue
grande " attraction -a été ménagée : c'est l'ouver-
ture d'une boutique dc photographe-sithouet-
tistc, que messieurs les étudiants ont organisée.
Après quelques minutes d'attente dans un salon
graicicusèment décoré, les c clients » seront
introduits dana Ce cabinet du photographe,
d'où, au bout de quelques minutes, ïxs empor-
laront leur « photographie-silhouette > . absolu-
ment exacte et très artistique. La « maison >
prendra des commandas pour 0 ou 12 photo-
graphies, si on Je désire. Les étalages do 5a
librairie réserveront au pubtic de fort boites
surprises ; te marché aux f l eur s  sera des mieux
gan-mis, ct Ca boutique de chocolat regorgera des
succulents produits dus aux largesses de nos
fabriques iirJbouTgœ-ises. Kt comme chacun s'en
ira chargé de "ois gagnés à la tombola à 50 cen-
times, et ifobjels achetés A d'autres kiosques,
on a songé à ouvrir Un banc de cornets, sacs ct
paniers jscnnetlamt d'emporter plus commodé-
ment toutes oes (provisions.

Malgré la haussas gônéirar.e do Ca "de, la ker-
messe a gardé «es prix d'ant&n ; c'est toujours
20 centimes que i"on payera -à la porte. 50 cen-
times que coûtera -te billet <te tombola, l'our «a
somme modique de 3 francs, on pourra sc faire
servir un excellent souper au jambon el à la ga-
lantine. Le buffet sera abondamment pourvu de
gâteaux , glaces , thé, café, sJrop, bière, vins, etc.,
ic toui à des prix très modérés.

'Le soir, à 8 facur-es et ù 9 heures et danvic,
grands jeux dc loto offrant dc magnifiques en-
jeux : bolto de biscuits, fromage do Gruyère,
petits meubles, jardinières, objets utiies et gra-
cieux bibelots.
. Oious voulons cspôror que la Italie de gymnas-

tique, qui, grnoo à la générosité des autorités
communales, 'abritera celte année la kermesse <te
l'Assistance, sera trop étroite pour contenir ie
pnfctic désireux dc donner unc fois dc pius une
belle inanifcstetion de cette charité qui fait -l'hon-
neur des traditions fribourgeoises.

P.-S. — -La Direction des tramways veut bien
autoriser 3a continuation, diniaccho soir, du
service d' iinc voiture entre 'Pérolles et le Pont-
Suapeodu, selon l'horaire suivant :

Départs des Grand'iPiaces, direclion Péroîies,
a 10 te. 26 -, Il ta. -, 1\ h . 34 ; \. ih. 08 ; 12 h. 42

Départs des Grand'Places, direction Pont
Suspendu, à 10 h. 42; M h. 26; II h. 00;
12 h. 24; 12 h. 58.

Les personnes (fatiguées ou craignant te mau-
vais temps seront heureuses dc bénéficier dc
celte faveur, dont -le Coinité remercie vivement
te Direction des tramways.

I-c ramonage fréquent
iLa Commission cantonade d'assurance con-

tre -tes incendies donne cct avis aux propriétai-
res -ite bAti ments :

La très graniîc ipénta-te rie combustibles de
¦prenaûùre quaf-été ct leur prix élevé ont provo-
qué depuis la gueare l'emploi de matières de
qualité inférieure ou i.c convenant pus aux
iustsite.-i ions actue&es ite eltawlfage. Les ohait-
dîiwè» dr. cbait#«jj«s eenfnvui i  et îles connut
• t fuiiute, en [•art 'rci-.iu-r. mm atteints par te'
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résidus das combustibles paîïweî en coterie.
Lc bois veri, les copeaux, la sàixte, Ca lignite,
lu tourbe, certains agglomérés de combustifcrftes
minéraux, matières contenant une assez grande
quantité d'eau , déposent beaucoup de suie ct
provoquent un encrassement dei paroi* ies
apparats el des canaux. I! est nécessaire, pc.tr
éviter l'Incendie et tes pertes de chaleur,
de compléter provisoirement .te service de
ramonage prévu par la loi sur la police du
fen et d'appdter le ramoneur te plus souvent
pottsWle. Ixi Commission cantonale <ta feu et
des assurances prie tes propriétaires de Ixen
vouloir prendre note ite cct avis.

Conférence .
Lundi 2C janvier, à 8 h. 'A du soir, Sf. Léon

Kat-briner , professeur de musique à i'Jvcole nor-
male de Hauterive, donnera "une «mtérence sur
te sujet : Sttjuanxmysni&lcreî in der Musik . (L'arl
d'expreshien dans la musique.) Le conférencier
démontrera, au moyen de [icces musicaEes bien
choisies, jouées par hii-mêine, comment le mu-
skrcn et compositeur bien formé arrive à repro-
duire les vibrations dc i ume humaine résultant
ries influences diverses. C'esl Une soirée agréa-
hte et très instructive en perspective.

La conférence aisra lieu à Sa grande *a lie de
la Bannue de l'Etal.

Association de fonctionnaires
Samedi npTès mth'. 17 ijanvicr, a eu lieu , au

Cercle catholique, l'assemblée générale annueïe
de l'Association des fonctionnaires et employés
de l'Etat. Malgré un temps printanier qui invi-
tait à la promenade, nombreux étaient les mem-
bres qui y assistaient. Après la liquidation des
tractanda ordinaires et la lecture d'un rapport
détaillé sur l'importance que l'année 1919 s'e.sl
acquise par la mise snr pied de la loi sur ies
traitements et la pose des première jalons ¦!'. ia
Caisse de retraite, l'assemblée a nommé à l'una-
nimité, pour une nouvelle jiériode dc trois ans,
le comité sortant. Cctûi-ci est composé comme
suit : Présiitent, M. F. Barbey ; secrétaire, M. A.
Fasel ; membres, MM. Aeby, Thévoz, Heymoz,
Joye et Corpataux.

Après avoir décidé l'organisation d'une
course dans la Gruyère, l'assemblée, en témoi-
gnage des sentiments qui animent tous les
membres de l'Association, a nommé par *cdia.
ma tion M. Ce conseiller fédérai Musy président
d'honneur du groupement.

Fête ouvr ière
La Fédération ouvrière fribourgeoise, qu 'or

peut appcèer i juste titre la mère, voire te
grand'mère de no6 groupements chrétiens-so-
ciaux , n 'abuse pas des fêtes. En son local histo-
rique du N° 13, elle <tient des assemhCécs fruc-
tueuses, où elte s'efforce de donner à ses mem-
bres la culture religieuse et sociale si nécessaire
aujourd'hui. Une seule fols par an , «Ee convie
tous ses amis il une réunion de ifamiî'e, pour se
récréer et jouir de la joie des enfants. Elie au-
rait voulu faite coïncider cette journée avec
l'une des fûtes dc fin d'aimée ; mais vi.e dut \
renoncer , pour ne pas faire tort A d'autres en-
treprises charitables. Eile fixa donc, avant te
nouvel an déjà , son t arbre dc Noël > au diman-
che 25 janvier. I/es si dévouées organisatrices dc
la kermesse do charilé ne lui en voudront pas
de n'avoir pu renvoyer davantage sa petite
fête : neuf cents enfants attendent sur ia -sur-
prise que Noël réserve chaque année aux bam-
bins de la Fédération. Car il y aura neuf cents
paires de petits yeux, demain après midi , à la
Grenelle , pour jouir du spectacle organisé -à
tetrr intention. L'après-midi est , en effet, ré-
servé aux enfants accompagnés dc teurs parents.
C'est alors que -seront distribues les cadeaux
utiles qu'une commission difigcirtc a pu réunir,
grâco à la géncTOsilé de nombreux souscrip-
teurs. Lc soir, on verra revenir à la Grenette
tous les .membres de la Fédération , avec dc
nombreux amis, it faut l'espérer. Pour tes
grands au.wi, il y aura des surprises, d'ordre
malérici, in-tc lcclucl, artistique même, puisque
te chceur loujours s; apprécié dc l'Union dos
-travailleuses en sera.

Tous ceux qui suivent avec intérêt et sympa-
thie notre mouvement cltritien-social auront
donc demain deux occasions de faire du bien :
la kermesse (te charité ci la soirée de la Fédé-
ration ouvrière. Entre deux visites A la haie dts
Grand'Places, ik .iront passer quel ques instants
à la Grenette. Contribuer ainsi A deux bonnes
œuvres, n'est-co pas s'assurer double .mérite ?

Une collent* a S»l«t-Xlcolaa
Le Conseil paroissial de Saint-Nicolas a

insisté tsilr (a nécessité pour les fidèles de con-
tribuer te plus largement possible aux frais dû
chauffage de l'église Rappelons que la coiïccte
annuelle A oct effet aura lieu demain, 25 janvter.

Collège Nalnt-MIcliel
Dimanche. 2.5 janvier, o 6 II. K du soir

réunion de la Congrégation de la Sainto Vierge,
à Ca chapdUe de Saintelgnace.

La Broy« navigable
En vSa d'établir iin projet d'ensemble des

votes navigables en Suisse, le Conseil fédéral
«vait demandé aux cantons de lui faire savoir
queites sont 3es sections de cours d'eau pou-
vant être oonskléreas comme natureïement navi-
gables et quelles sont celles que l'on se propose
de rendre navigables.

•Le comité de ta section vaudoise dc l'Asso-
ciation suisse pour la navigation du Rhône au
Rhin a présenté un rapport qui propose d'ins-
crire, comme cours d'eau naturellement navi-
eahte, ila Broye, du lac de Morat à celui de
Neuchâtel.

.Comme cours d'eau â rendre navigables, te
rapport signale te projet établi par M. Ju-
nod, ingénieur à Payerne, tendant il relier cette
ville au lac de -Moral. Le projet Junod prévoit
cetlc liaison au moyen d'un approfon(ti*sc:ucnt
de J^Arbognc, tte Coreeilre près -Payerne au
ten <le Moral. Ce travail s'effectuerait conjoin-
tement avec . <lia»airii<snuiciit ite .'la plaine.

N0UV1LÏJS DE U DERNIÈRE HEURE
Le refus d'extradition de Guillaume II . Pronostic de révolution à Berlin

Amsterdam, 2-i janvier.
(Wol f f . )  — Les principaux journaux hollan-

dais approuvent la réponse du gouvernement
bol tendais.

L'AI/senieene Handeliblad écrit que la con-
fiance placée par Ce penpfte hciiandaia en son
gouvernement n'a ça» été trompée.

Le Telegraaf pense égalemen: que la réponse
dû ^ouverotmen! hollandais anra l'approbation
du peuple.

La Serbie et l'Entente
Paris, 2t janvier.

(Havas.) — Selon le Petit Parisien, (a pro-
longation demandée par M. Pasitch et Trnm-
bilch au délai dc quatre jours qui avait été ac-
cordé à la Serbie pour prcnlre une décision
définitive sur te projet de règlement de la ques-
tion de 6'Adriatique ne comporte aucun terme.

Les AIHés, ajoute te Petit Parltien , confèrent
actuellement sur la réponse qu'ils feront, et il
est peu probaMe que cette réponse eoit connue
avant cc soir.

I,c journal dit qu une conférence aurait lieu
à ce sujet entre Paris, Londres ct Rome. Bien
que l'Italie ait déclaré retirer sa liberté d'ac-
tion , on peut être certain que les gouvernements
a-iiés tiendront A prendre son avis.

Milan, 2i t j anoUr.
On mande de Londres au Secolo :
D'après lts derniers renseignements arrivés

de Paris, il paraîtrait que te gouvernement serbe
serait disposé à accepter l'ultimatum .'-raaco-
anjS'.ais, cn déclarant au peuple que, par foice
majeure, il est contraint à te faire.

Dans le haut commandement français
Port», 2-J janvier.

(Havas.) — M. André Lefèrce, ministre dc te
guerre, a entretenu le conseil des ministres de
l'organisation du conseil supérieur de guerre.

Selon Cc Journal, on peut donner comme cer-
taines éa nomination du général Pétain i lss
vice-présidence du coBBeH, et la désignalion dt
généra! Buat comme major général de l'année

Les maréchaux Joffre rt Foch seront aussi
membres de ce conseil.

Le maréchaC Foch , qui présidera «n outre te
conseil interallié, atnra sa résidence â Versailles.

Les deux inspecteurs d'ermée actuellement cn
fonctions, te général Guà'Jaumat rt Ce généra!
Maistre , seront égEîement membres du conseil
supérieur de guerre.

H est plus que probable que, suivant la tra-
dition, Ce général Berdouiat en fera partie éga-
lement , cn sa qualité de gouverneur militaire dc
Paris.

Le port de Trieste
Milan, 24 janvier.

On mande de Tricslé ira Corriere délia Sera ;
A la. conférence économique inaugurée à

Trieste sur 'l'initiative des Chambres de com-
merce de Tcicste, Vienne ct Grate, dons te but
d'étudier Ca reprise du tr;ifile enlre "Adriatique
cl t'Autriche allemande; tes déléiguês de VAu-
triclie a'Jtemande auraient reconnu que TWcste,
en ce qui concorae l'Autriche, est te port le
moins coûteux et le mc'cUx organisé, et . en con-
séquence, celui qui pariStrait préférable.

Un discours de M. Asquith
Cambridge, 21 janvier.

M. Asquith , parlant hier soir à Cambridge, a
dit :

« La plus lourde accusation qui pèse sur te
gouvernement est que. tandis qu 'S peenaii part
à unc nouvelle dteteibulhim de territoires, modi-
fiait tes frontières e'. imposait à nos anciens
ennemis des fardeaut intolérables cl impossi-
bles, il n 'a pas tenté sérieusement et d'une fa-
çon soutenue dc poser Jes fondements de la
pan avec la Russie, La pciitf quc russe du gou-
vernement est mal inspirée ct erronée, dopuis
Ce débu-l. Unc grando coSectivité comme la
Russie doit décider clte-roème de sa pre^re for-
me de gouverncoient. Maintenant, enfin, nous
avons fait ce que nous aurions dû faire il y a
un an : nous avons itevé partiellement ic blocus.

« Peut-il y avoir, poursul-t l'orateur, un pius
bel cxemfllo des inconvénients du gouverne-
meirt que cette politique dc zigzags, d'improvi-
sation et de décisions contradictoires ? >

Plans anglais
tendres, 2i janvier.

^ 
La flotte anglaise de l'Atlantique qui fail

ïinc croisière dans la Méditerranée et visite ni
passant les ports italiens, ne reviendrait pas dc
si tôt , selon une information du Dailg NsttO *. La
flotte do -la Méditerranée ira moine dans les
caux de :1a mer .Noire, où elte restera jusqu'à
ce que la question de S'Adriatique soit résolnc.
On dit aussi quo le quartier générai! britannique
mettrait à la disposition des républiques cau-
casiennes de l'ancienne Russie une armée de
200,000 hommes.

Londres, 24 jnnoter.
(Hm>as.) — Le premier ministre britannique

a fait publier les déclarations suivantes : I) n 'y
a aucun fondement dans -tes rumeurs suivant tes.
qeîles au cours des récentes conférences dc Paris
lo secrétaire d'Etat ù la guerre ou l'état-major
général auraient préconisé -l'envoi de troupes
britanniques au Caucase ou dans une autre par-
tie dc la Russie.

La candidature de M. Hoover
.Veni- York , 2» janvier.

Le commiiisairc des céréales, Baraes, commu-
nique que l'ancien contrOtcur -des vivres, Hoover.
se ferait porter candidat A la' présidence des
E-lals-L'nis, tant par les démocrates que pur ies
républicains. Il préférerait l'appui des démo-
crates, dant Ite c>s où les répuhlk-.idn» «coop-
teraient un programme réactionnaire.

il/. Iloover n'appaxtitm «•.•Ideïe'iiont à aucun
parti rt a tnujnur* «si .¦i ..;ii.lépen-l.'Mil.

fïew-York, 24 janvier.
On cûUe de Berlin que Ceis communistes et tes

indépendants menacent d'une nouvelle révolu-
tion qui éclaterait au mois de février.

D'autre part, on «51 que îes répercussioos de
2a défaite révolutionnaire du 13 janvier sont
profondes et que Ces leaders des extrémistes au-
raient beaucoup perdu de ieur crédit auprès
des masses coajnjuitsltss.

Les troubles en Syrie
Londres, 24 jonuier.

Le Ttefi communique da Caire, suivant tes
journaux de Damas, que des combats acharnés
se sont déroulés entre des troupes françaises
ct des rebeïcs arabes. Un détachement français
s'élait hasardé un peu trop dans l'intérieur;
Jes Arabes -l'attaquèrent, tuèrent huit Français
et en firent prisonniers dix-huit autres. A Ta
saite de nouvelles attaques, les Français bom-
bardèrent deux vSiages de bédouins, dont la
population les attaqua à son tour, tuant tous
îes Français rt capturant tous leurs canons.

Suivant tes journaux de Beyrouth, les Arabes
ont pillé un vïlage qui était occnpé par tes
Français.

Un journal égyptien communique, en outre,
que 600 Arabes ont attaqué, à l'est d'Alexan-
drrtto, un détachement français, dont ils ont
tué trois cents soldats ( ! ! )

Suivant un autre télégramme du Timet àt
Bagdad, ta situation est très compliquée, à la
suite dc l'activité des nationalistes turcs, qui
menacent A'.cp, ct projettent d'avancer jur
Damas.

Japon et Allemagne
Berlin. 24 janvier.

Oo .parte ite M- Ddûuchi, depuis de nombreu-
ses années cons-eti'er d'ambasssde à t'ambassade
japonaise ù Washington, comme premier repré-
sentant diplomatique du Japon à Berlin après
Sa concluaon (te '.-a oaix.

Les cheminots italiens
•Vice, Si janvier.

(HavaS.) — Cfe peut considérer Ca grève des
cbemènots d'Itaite comme terminée. Les trains

•fonctionnent entre G&ies et VintàniSle.
Rotne, 24 janvier.

(Stefani.) — VAvanti attaque M. Turati qui,
voyageant de MEan à Rome, a donné 10 francs
ù la souscrj pticn en faveur dœ cheminots ayant
refusé de part-teipor à la grève.

Les menées grévistes en Italie
Milan, 24 janvier.

Le conseil des ligues s'est réuni à Ja Cham-
bre du travail pour discuter dc la grève des
postes, télégraphes ct téléphones et des chemi-
nots. 3

Le conseil a roté par  acclama lion oa orvlre
du jour du secrétaire de ia Chambre de travail ,
affirmant la solidarité avec les cheminots et pro-
testant contre tes récents décrets des préfels,
dont on a demandé "l'abrogation.

TTn attentat contre nn train
Milan, 24 janvier.

Avant-hier soir, te train provenant de Côme.
au moment où il approchait de .Milan, à ïa
sortie du tunnel situé entre Lissone rt Mon/a ,
a été l'objet d'une agression. Un groupe de
jeunes gens qui se sont enfuis ensuite ont lancé
contrç te train du "liquide inflammable qui a
blessé quelque peu un machiniste.

Conférence de M. Meda
Rome, 24 janvier.

A Rome, devant «n nombreux auditoire com-
posé d'hommes politi<pics, dc savants ct de ma-
gistrats, l'ancien ministre .Meda a Hévoicppë au
cercte de philosophie le thème : < Crise dc
parti ct crise d'Etal. » Il a relevé la nécessité
d'une organisation dc Vactivrlé panicmentarre cl
dc l'activité gouvernementale, nmis a dérfarè
que celte organisation exigera, comme point de
départ, l'orientation ouverte de tous Jes partis
vers une politique de collaboration s'inspirant
d'un sens citevé des responsabilités.

Cest à cc T"rix seinieracnt que seront passi-
bles te renforcement du pouvoir socia!. au mi-
lieu dmtérets opposfe et contradictoires , ct te
progrès dc lliarmonic des classes.

Les sionistes
Milan. 2i janvier.

Aujourd'hui, 24, je réunit le groupe sioniste
milanais constitué dernièrement sous ila prési-
dence dc «'écrivain Saliatmo-Lopcz.

Condamnation
Aix-la-Clsapcllc, 21 janvier.

le liHnaial ds guerre français a condamné
un certain FVœiiçocs Eldeiaie à 5 ans de prison.
Le 13 dôoeœtirc 1919, Etienne. TcvêlU d'un UBK-
forme d'officier belge el accompagné dc 6 sxf.-
dats liclges et <te 5 agents de poClxc aïciuatids
s'était p-éscr.é à la banque Krobs et C1" et s'était
emparé ensuite de -Yargent en caisse, apirès avoir
-renvoyé te pcmsonne! ct enfermé te dàrectour.
lil fut découvort et anrété pliis lard, aCors qu'3
avsèl déw revêtu des h:bits «vils,

La monnaie en Pologne
Milan, 24 janvier.

On mande de Varsovie au Secolo :
Lis di&le polonaise a déridé l'Unification des

monnaies dc tout le tenritedre de Ca TépubSque
poCenaÉse, à l'ercluston das teoritoi-cs sounvs
au pîéhiscâle, ct en déetarant '3a oottmnno au-
trtclitenne égale il 70 centimes du mmrk poCo-

On remarque une forte hausse dû change
polcnat's dans certaines bourses.

La collision de Cordoue
Madrid, 24 janvier.

(H'hiaS.) — l.'cxviilcnt ite cJieînin ite fer rf«
CorVfwie S"«s| iwivîiar au moment ofi iui lr*'*J

de voyageurs entrait dans un tunnel La ma-
chine et le tender ont déraitté. Les wagons cot
été projetés contre tes parois du lunnefi et se
sent brisés.

1: y a eu 8 morts, dont tm chauffeur et un
garde-frein, et unc quinzaine de blessés, donl
10 grièvement.

Le conflit ouvrier de Barcelone
Barcelone, 24 janvier.

(Hatxts.) — La fédiéraiioa des syndicat» où-
vtiers rient de putCier un manifeste dbant qii»
tes ouvriers reprendraient le travail si «es pa-
trons payent tes sallacrcs dus pour Oe tempis pen-
dant IcqutH ils ont chômé, à cause du lock-out
rt acceptent tout j e  personne! saas faire dc sé-
i"ertim.

Le navire en perdition
Halifax , 24 janvier.

(Hovas.) — TJ>IIS les passagers da paquebot
Powhattan ont été transférés hier soir A bord
d-j Sorthern Pacific, qui se dirige maintenant
nn \**R-.Y<rrk

SUISSE
Incendie de forêt

Lugano, 24 janvier.
Hier secr à ô heures, un grand incendie d»

forêt a éclaté sur te versaatsud-est du Monta
San Sa'.vator. K a cantâitié toule 5a nuit d
même enctre un peu ce matin.

FRIBOURG

I/acctdrnt de Pont-la-Vtlle
Un mieux sensible s'esl produit hier dans

l'état dc Firmin Kolly, la phis_ grièvement et-
leinte des victimes de l'explosion de Ponl-la-
Viéte. Le malheureux souffre encore beaucoup ;
mais il voit aujourd'hui d'un œil , alors qu'on
hii croyait tes d;ux yeux perdus.

Anselme Bapst a supporté courageusement
l'abbation de l'œil droit.

Lea iciciir"
On avait volé hier pour une centaine *

francs de beurre à ta Laiterie centrale. L'ache-
teur de la marchandise ayant été trouvé, on es
pcTe arriver a découvrir te voleur.

I.a fièvre apbteaae
Un nouvoau cas de fièvre aphteuse a édité ï

l' a "!•»  ;v. -_" . Toute la commune de Saant-Odrs est
ainsi contaminée.

SOCIÉTÉS PB FRIBOURQ
Cercle catholique. — Demain sosr dimassebe,

35 janrier. h S h. %, réunion fanfare pour Ces
membres du Carde, ICIKS famiies, amis et con-
naissances. Invitation cordiale.

Union des travailleuses. — Lea réunions du
vestiaire reprendront régulièrement lundi, 20
janvier, à 8 h. K , -à la rue de Mcrat.

Sociélé de gyaxnastiqae La Freiburgia. —
Les membres et amis de S* société sont avisés
que 3a course d'bcvor est fixée à dimanche,
25 janvier. Itinéraire : Mari}*, Le 'Mouret, Cou-
simbert. iMestse à 6 h-, à Saint-Nicolas. Réunion
à 7 b. H précises devant te-Café des Chaa-mett-cs.
Oépart per la passerelle de Pércties et dîner
du proc'uit du sac (pique-tique). Rentrée à
Friboiiïg à 6 h. K.

PubucatioDS nouvelles

Le Dodêcmtsc ensanglanté demande la liberté.
Pnb'.'.ê par la délégation du Dodécsoèsc à la
conférence dc la paix. Imprimerie F. A. Tcor-
liior, l l l .  aie Cauteincourt . Paris, XVHI.
Cette brochure ecriient , asvc une carte, «ce

mémoires, résolutions, rapports, télégrammes,
lettres, docamcn.'s conoernant te Dodécanèse
(tes deuze lies rapprochées de Smyrne), qui ont
été soumis à ia conférence dc la pa3 par îa dé-
légation du Dodéranfec.

NBPOttTfeZ PimO rKkBtMhKB
Si vous êtes atteint de cette décourageante

infirmité sommée hernie, ne manquez pas d'eu-
voyer aujourd'hui môme votre adresse à l'Ins-
titut orthop édique. Division 205,7 bis, rite Eu',
gène Carrière, à Paris. Vous recevret gratis et
franco, discrètement emballée, sans marques
extérieures, la nouveite méthode dtt docleilr
Livet-Garigue, '.'éminent spécialiste herniaire dc
la Faculté de médecine de Paris. Avec cette
précieuse méthode, vous n'aurez plus besoin de
porter dc bandages gênants ou de courir les
risques d'une opération. Vous avez intérêt a
écrire tout de suite, puisque oeîa ne vous coûte
rien et ne votis engage S rien.

Contre
Refroidissent ec ts

Jnf LnenzH
Affections des Poomone

employez le

SIROP PIVIGÀ
„ ZYMA «

Complètement inofftoaalfV d'an coQt
stié<Uo *» .I'O J I  i « i c ; - r  épTOOrèe.

Recommandé p ar tes médecins
Ss îronvo dans tontes lss pharmacie s
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Le rêve de Suzy
par Henry ARDEL

¦*©—
(Mmed--1 Vrfcoltrt iv'-_>r.J"_bà uri peu, el ','omlte

d'un Boucœc dJtectJ* s?4 lèvres-.
. —' le vous 'reuqùrçe. ,-inademoiseiic. el vais

afqcq user «• votre heure arâce.
Bapldeuveut, le gîste tiévroux, Suiy enlevait

•?B g&nts, el . toute dreite. un peu hautaine,
»tte attendait debout auprès , du piano, landis que
la jeune ifennne prensKt «ai aCAium et rouvrait
ou hasard./ /

Suzy s'éiect Tag>pffocbsc. B'Jè jeta ia» coup
d'ail sur Ca musique et dût, une vihraiiaa fière
dans sa voix fraîche de jeune fil» :

— Je conrcis ce Prélude (te Cbooai. madjune
et ne pourrais, en 'le jouant , vous montrer corn-
URni je il'ichifie... Votàtf-vtws me permettr*
d'en choisir un suire ?

tàne exprcs.'ion d'çmhctnras passa sur ie visage
de Mme ci; Ycècowrt. M'aies die sc ramit très
vite el irépraxftt :

— Je m'en rïOTcaie absol-ment à vous, ma-
densc isn'-ic.

— Alccs, voici Une fcàge qui m'est tout à /ail
inconnu?.

Suzy s'assit au piano ; et, dès que' sis doigts
«ticent efflcmS-J lïœ-tCTim-enî, toute d'agitation
douiovreusc qui sa bouleversait dispacut devant
liintensita de- jouissance que la musâiUe éveil-lait
cn cde.

Madame Joseph ERRCT ;
Madame et Monsieur Renevey-Egger ?
Mesdemoiselles Jeanne, Henriette et Maria

Egger ;
Messieurs François et Charles Egger et ies

familles alliées font part il leurs parents, nmij
et connaissances de la perte douSourcusc qu'ils
viennent d'éprouver cn la personne de

Monsieur Joseph EGGEii
menuisier

ieur cher époux, pfcre, beau-père et parent, dé
cédé jeudi, 22 janvier, dans sa Si""1 année
muni des secours de la religion.

L'enterrement aura lieu dimanche, 25 jan-
vier, à 2 h . % de l'après-midi. Domicile mor-
tuaire : rue d'Or.
- Office d'enterrement lundi. 26 jauviir , à
S Si. S, ù Venise Suai-Manrice.

Cœcilien Verein, I'ribourg
Les membres -honoraires, passfs et nclils ont

la profonde douleur de faire part du décès de
Monsieur Josepb EGGER

metuiisttr
leur dévoué membre actif

L'ensevelissement aura lieu dimanche, 25 jan-
vier, i 2 b. ",%', et l'office de Requiem; luivli , à
8b,  H, à régie de Saint-Maurice.

Le Katholischer Gesellenoerein
u te grand regret de faire part dc Ite mort de
son membre honoraire

Monsieur Joseph EGGER
menuisier

L'enterrement aura lieu dimanche, 25 jan-
vier, à 2 h. yi. ù l'édllse Saint-Maurice.

Le Syndicat <Jts maif rcj-menuisiers
de la ville de Pribourg -

a -te regret ate faire part à ses membres du Jécés
de tenr cher collègue

- Monsieur Joseph EG GER '
Prière d'assister aux funéraites.

ttmssmimammmvmtmmaKttmimi, ¦ n i ¦

t
Madame Charles Morel-Vuagnat, n Bulte, et

Ses enfants : Ida , Clara, Edouard et Max , ainsi
que- toute la parenté unt la profonde douleur de
faire part is teurs ami» ct cimura ssstp) -.• -. de la
p«rtc cruelle qu'ils viennent d'éprouver en '.a
personne de

Monsieur Charles MOREL
mécanicien

leur ebor et regretté époux , père, beau-père
gran,i-.pére et parent , décédé pieusement à Batte
le 23, janvier, .après de Ctuigncs et cruelles souf
f n u x s x a, A llûgs* <te CO.ons.

.Los,., fiinériMi'^i,. ?>iro;it.,,!k-u..à BuHe., lundi
20 Janvier , à' 9 h. -.4 du matin.

Cet avi> li-.-nt Ccu (te lettre -.- fa in» part.

Monsieur Jutes . MorsA .et «s entants,..»- , "?'
«tena, remercient sincèrement toute» les sociétés
et 'les noir.lircusaj pcr-ioMies qui teur ont témoi-
gné une si granda sympathie à l'occasion de
la mort dc tenr cher et regretté fH».

Monsieur Louis MORET
pieusement décédé,' apris une courte, mais pé-
mhtc maiadte, courageusement supportée.

T"" 
Lue nXQVP pour te repos (te l'Urne de

Monsieur Martin PA^iEL „, ,
serii 'c'élébrf* lundi. Vo janvier , k 8 h, du tSltiti
i 'a ehaneV.e de l'éalise du Collège. ________

Gartonnier qua lifié
trouvera situation stable à

I/ÏMIOTBILE S. A., Fribonrg I

Eli» lie concucnaèv pos. tn -sage 'i*A«Se sous ne VO-JS -jç -je ,P-«:' entend» 'ûicCwrer. ce ntatia
Sa WJS. Mais itw sunrv«ï'.wse intuition"- 'la gui- mêiiu', que vous vciiv i-;»'cz enfin arrangée aven
était. Seu.* so; doigts . 1.>a uaMJcck» tombaient i».vporsoenc, excellent professeur, qu-i avail , de
avec iks SOttsèSh d'oryae, iit-aioir-paivl, par çlus. pasuaK-irticnt bcisoiii de trouver ù.-s itè-
-'«i-tirs riviV.» umv*.«. ù'h;irni»v-( i j  t'>':(iii!'i-vi» ï-f Irrtlc'- ves '....: . :': ,' , - ' ' ',Sru»pâtes, graves, ù'!uriiw:i:.- p'.ain&çM loue;
-menlée dur choat.

ECV jousil . .toçiiiaia oublieuse du nui'.eu où
e'ite'se •fcottS'&t, sans s'tçoèsràk: iiiême qu 'au-
pria d'«i"ê, »eJiiiùïl uni; ji-inc femme qiii d' eu-
vifioppalt d'un r'eg-.ii-J de euriadlé presque ja-
ù-juse, s>ngtsii*>t il pej.ie A écouter, !?s yeux fixés
sur CJ iii-O.-teiix pçu!2 de jeune ifilte, dunt L'ex-
,-ûéssian grave et ctcueLlile en ce moment con-
t-as!a?t avec Cn juvétïte fiaessa des iSenes.

— firavo ! Bs-avo .'... SU. chlae, ç'est 'im crime
ù \ofis tte drf :ji«ur:^)uer j 3 a'souvent I fil une
vesx inas.:UlùtCi-. 3"co»tes mes féltei-lations 1

£t M. de \V-cicurt, so-_t.evant la portiièi^, appa-
ru! dans te saCon (t deœeuMi stupéfait dm-ant
Sury qui se levait-du pjino, 1-es lèvres encore
teemlianles dëbioliiOn.

U la iSi'ua, iotu/dèl. Sa JVjmne so tourna vers
ila. EUe poxissait ensuijve de son admiration,
et ua itrja- oli iui ereustfit de liront.

— Je suis déso'ëe, mon anv, de m'aixiir rii-
ciei Oroit à vos éôogcs. Mais tous voudrez lion
tes traivsmettw à oui de &\*t.

(Bt, avec ttne unperceptiKc nuance de hau-
teur, <Ute expéiqùa :

— M^dcros-sdite était venue d-e ite part de
Mme de Cuctmts m'offixr scs teçons pour tes
enfe/cts et je i*StVfa priée de me- mettire ù môme
do juger <!<• son tatent... qui est en effel fort
beau...

4>n eût <ït qu '<iïe prononçait à regret crf
«loge, contcaâate senîenient par la uécossité.

— Mais, mo •diéne, Dt M. de ViAcourt étonné.

U6 lO&J ia ©il IOU B on voit grandir ie nombre des acheteurs de mmm>mmmmf mm^X_®^

C'est un produit avantageux pour la préparation d'une excellente
sauce brune veloutée, convenant aux pâtes, ainsi qu'aux plats de
viandes et de légumes les plus variés; — Demander le prospectus

mL avec recettes dans les magasins de denrées alimentaires; JE

BANQUE DE PATERN E
Avenue (Iè la tiare

' 7 Agences à SALA-VAUX et à ROMONT. |A

Ensuite de la rsprise générais des affairts et à la demande croissante
de crêd ta . notre Conseil, dans sa séance du 20 décenibre 1919, a décidé de
mai 'tenir pendant quelque temps encore et jusqu'à concurrence d'un
c rtain montent, notre émission d« certilicats de dénfits à

5 
3 O
' 4' -

Cei certifi ets de dépôts , en coupures ^e Fr. 1000.— , 2000.—, .'000.—
et 10,(K)0. — «au p-.rUur •, sont rembouwables dans 3 ani ou renouvela-
bles à ce terme, pour une môme durée-et au mSne taux , sur convenance
léciproque.

Sor l-s dépôts i plus courte termes, Icî taux d'intérêts restent fixés
cramo soit :
Contro Cfrtificats de dépôts, à deux ans de terme, renou retables, à B Yz %

t xa" à un an de terme , renduvdibles , à B ) \ %
Sur Livrtt d'Ëp*rgn», A convenir, suivant I* terme.

A Ttomont agent, M. Alexandre AYER; Grand'rne.
PAYERNE te 26 d'eembre 1919. 789-104

MOTO^-INDiAN
6 6 HP 2 cyl. 3 vitesses 2975 Tr., A volonté avee ou

tant iltle'Car.
7 9 HP 2 cyl. 3 vitenes , sutpension complet», i resiorls,

av:c Éctaiiagc électrique complet et compteur kilomé-
trique 3554» fr.

Dito ave: slde-car 4&0O fr.
poto » tO"s rensei 'jncTneuts , s 'adresser ches

Aug. Stucky. agent général , Pont-Svspendo, 105
. Tc!'>ï»l>on» 3.20 , • FRIQOyRO

Livraison. rapide. " Proifuclim annuelle •• ''-^.GOOmacMnes.

ft- eh- "ici '»* »ai>t»lr«iB t'.ti- oi-tirmont an f&brlcnot î

Montrfs-Bracelets « MUSETTE
S an* tfrnrantle. 6-D molt de crédit 8 leurs a l' essai.

Ancre 15 rnblj. erAoision.
. Brserlot euIr.-IM qualité

N» 60t. Montre alobel blani Fr. R7.—
N" 605. Montre argent •••/M» eont. • 07-—
Acompte Fr. 2(h— Par mois Pr. 8.—
N« 607. Montre or, 14 karats Fr. 800—
M 608, Montre at, 18 karata . ». 8*5̂ -
Acompto Fr. <»<>. — Par mois Fr. 20.-^

An ¦„• ¦,,: •, •. , .t . S 'Y  d'i-weo»ii>i.>g . .

I

Aveo cadran et aiguille* ln_patneuz
Vr. B.— .en plaa

Grand choix do Montres
Gratis et franco,demandez le catst' guoIllustré

des montres • Muselle.»¦ aux sou/s fabricants :

W- j  GDY-HOBR^ T &'C™
Fnb'Iqn» < MUSETTE »

$ CH AUX DE-F0MD8, rae RlOget, 71
ffaiioo «n lmp rruoiunt^o fondée ea l'-.î'I.

LA LIBERTE

La JL'iu.i- ceinsne nul DU geste tl'ijnpâtiiauioe.
' .— lt sa» liiiia'. Mab. il «-st toujours .yossiMe
<;«.£« d:-û '~e. à.- trouver un pri-U'xtc, el si te jeu
& '.mridkmdoctCe me ct_avwia:-t ivàsax...

ToUle !» (KOicatci-so, la «lroilurc fierc do Suzy
ÎVmjwvtiirent nita-Js un «Jaa ïJ-élliclii. . " ». '

— OJ» ! jiia^*iu<! ! janwvs je. ne ««aunlirab ù
precâre' !*x ç'rioe d'une autre j^rsooioe.Awis ces
çftn.;i'i_ja_ _i_» '..y Ce wiiol tî£>j> \xs&'.

Cne fugitive rougeur courut sur le visage «le
Mme de V'ricourt, et ion regard, qu 'dîc le\-ait
intléf '%-«s5 la jeune ES*, se baissa devant '.«,
CHtfcnte Cx» Teproche qui «*JnotÛai1 lions Lcs yeux
de Suzy.
' La vodi-' .aiordunte, -'-presque agnêshe, elle

t î l  •: i

— HiiSiSurra-vciis, ina'-lîinaiseCfe, je n'ai
miUe intenteest du mettre votre oons-cience ù
ipnrctKe ' {preuve. J'as seuOcnienl voiiu me ron-
ùre comple du Iii-enifosidé de J-a Te^ominan-
(talion de 5Ime dc Uucrnej afin dc pouvoir , à
V'oocasian , n«? <îc vos .mrvJces. Mais , en cllel,
mes jo-ransemenls sont la'is, et je crois ravfôra- .
Ue dé n'y rien cluwigcr.

Lcs deus femmes se louaient deliout i'ûiic
anprns de l'autre, Suzy dominent de loule îa
lêle cetle petite femme maJftdive qu'aile écrasait
de lëcial de sa bêle jounesse.

Mme «te Vcicoiirl Ce sentit peut-être. Ele s'é-
earla dc Suzy et , prenant sur îa table son :arnet
et ses gangs, ie dirigea , vtfrs la -pièce VC«<BHJ

du safxo.

LA DIRECTION

Samedi 24 jauvier 1920 . ¦*T}r. ¦*
¦• "'

MoBtres-Bi'acBlBîs m M OV ATI O N
SSar Vente directe du fabricant aux particuliers "̂SQ
H un» «I R ;-. .- , , - . i : , t  : - ¦  - ¦ iO usai» «le ei-/-ill«. — W jotia-a n CV.aw»«i

pr. irBtBCSI e- Ri«b|. cle prtclïlon.
_ . II -TSKÎI _ P;m de 3^,IWîiio,i:r, s , !^N>'"-'^TION" «n iutge.
T I. li'iSSl f '- (Ti SnglhaaM» U Ure» «le Wicllslloni.
hslL KHKi n I I  Mouvements * n i . o r e, U-v;-t= v^-w f __, en roMs ,
t J^T  IjaaSRJj B l  B (doubloptoutu, i[>ir»llîrc(.-t' ¦ i K i l a i . t K i - io .ipéccœîen-
¦" IriŜ î T" ** salpitr.l5rntl». .

Maiaon d^confiance ï: d, v i r t i l s  iv-iio - i i - i .>.  - i t i in!ff l ï_ n .S'ILS .
La preraif'C du gtnreen Sui«sc. — TocJ «ir .. Imlti' .- , j .c . ia l î  Isnlit.

B«fiu choix Ha Rica!.t.ur>. Montïc. D*_ t>uttr.o.
BS?" Choix lnoon>R»r»l>l» en MONTnEs-BflactI.ETa .Io d é m o .

Xranl.  s»- i'"« t l  I"»-*' d-o«„i(*. . _ laihaurr t- ""m ('il fournil.

ON DEMANDE Aux Charmettes
nue cuisiuicm

sêricute , mnnie de bon-
nes rfférenecs, 721

S'ad. à n«« Bertrand
de Keyfr, »«n«e de
ClamkKab. à Fribourg;

luu mf aï '-iiv
(fribourgeois! 'rnisilt
pour longue période

chambro
et pension

dam bonne familK
Adresser ollres avant un

janvier , sous. Jc 428 '/j à
Publicités S. A.,Frib-inrt.

OE DEME
um jaune f im
sachant osirt et au cou-
rant de la liiiii-i d'un
ménag».

8'ad. à.n«î â.r«toteli«.
S». ¦- ! . . -  I I » ., /. , . , . , , „ • •  • > , ' . .
3VT\b»sr t .  "35

ON DEMANDE
as i f f i t  (l'un monsieur .et
de 2 - :i .'.-,.-.' ., nne

PEH8 0NN E
de toute confiance pour
la tenue du ménsge. Sé-
rieuses léférences exigées.

i ,- ; i  .- . . l i r . . SOUS ' ¦'¦• : : .
Piri&Bk-Ptit l icùasS, A...
Rulle. 71»

O* DBXASDE

A LOUER
1 logemen1»
do 2 ou 3 chambres , cui ¦
sine et dépendances , d«
préférence à lr campagne,
pour le 1" mars. On paie-
rait la . location d'avance.

S'adresser s»u,i chiffres
PC.'i lT ' i  Pnblicitas!* . V ,
ï' ï l l i ' Ku  ::. St'J

— .ls né veux pas abuser davantage de voire
teir^M. m:d-jinoise'.io. cl vous rcm-OKtc de JII 'IU
voV-_u« si niSiu- dé -\-oiis entendre,' (fit-elle avec
tipttgcrf tùgAè dr-l*i# d'adUni. '" '

\EtQrmtuÂaMl la ipori-it'ire ùe sou ap-piaitemcnl
saas piuraJlfe sçcgtir te uiot'j» dn monil- ù recon-
duire la Jeune 'oaei

BI. de Vi-wjitrl le oeinarqua sans doute, c.w
îî s'a-wuça et cuyrit il» jiorle du sa£on devant
.Suzy'.

«on attitude iitaĵ  Iruide, nmis ab»oluniciit
courloise. Lui, traitait Suzy en femme dii
nionJe, «uin ijias en ibumite ^irofuïseur saCarié,
reçu comme ntn -kitïinicia-,

Duraflt une minute, unc détente se fil en cite
et . soiKÎaiLi, loule sa bonté délicate la domina,
tui inspirant île regwt d'avals- lfest-i Mnue «le
Vaicourt pair sa trop Crainclve réi»onse. Jamais
«l"e ne pouvait supiporter ds sentir quelqu 'un
>::.',¦'• contre elk.

A'crs, -comme M. de A'-iicourt J'ucoonvpft-
gnuit jos«ju'aU seuil dc l'appartement, efc'e
s'anr«^la , redevomu; tont à coup la j>rtite Suzy
du Cajti£, et, par un de ces retours spontanés
qui lui domu'it tant de chairme, eEe dit noxiéuse :

— Je craims d'avcûr ftoôssé Mrae de Varicourt,
il y a un instant. S'il en est ainsi, voulez-vous,
moiisceuir, to -prier de croire â toul mon regret ?

M. de VWooiiTt eut un tregaird sunpnis el un
geste de dnilg-ation poCÊé.

— • Veuiftez, mademoiselle, ne p a s  vous
ioqWéteT ûe ce petit nfuiôfiit san.-̂  im:por!:uu;o
que Mme (tls A'iicoiirl, «i'aiïcurs, avait (j-covoqué.

be ton de oes partlK's était -si indifférent ,
qu 'il glaça Suzy. Sans un mot de plus,, elle s'ia-
djlcia cl .sortit , avide d'entendre retomber der-

lîSACBLBT CUIS.
No. 3291. «outre acier.

Au corapian! Vr. 04_— A tenue l'r. 60.-
No. 33XSS. ilontre arcenl —/**.

Aucompljnt  Fr. 04.— A Icriu» Fr.20- -
Acf»mptf Kr. 7-il-— f-" r,,L,lo Fr. 5. -

No. 3W6. Alonlrc Ol- 14 k.
Au ccroplflat Kr. sao,— A Itrine Fr. 275. —

No. 3191. Jte-.lrt er i S k.
Au comvt.int - Kr. 30o,— A terni* IV.aSn —

Acompte tr. 100 — F.r mol, Fr. g —
i-ortr CQtlruu lumineux l'r. .'..— i l ; ,  p lm:
}• „::< v r . r i ,  i.-- - ,. ... , ; ,1 -  r r. XX .~ .l r I >1,:.. .

ï i r - l t f i .  8.A I.-. l i tre-  i . c - ! ; . - . ', ¦>. ; . '¦¦ i :„,:,- f , ;a  J,.-irf_il!rniM«lrf.
N«£», hillçn fl  rfcKo «ultrini |.iM. -. -, wiw ra . :, , . , , .
Keniox au* er.odi a,.r.I.?«. de n-itro i/.t#iao do reiile

FABRIQUE INNOVATION
ft, NfcTTHEY-i&OUsT - La Chaux ù. 'rends

Dimanche 25 jaiiTler 1920, à plnze heure»

CONCERT
DON _*« PAR I, *.- .

r. iL 's iq us a LA CONCORDIA »
Direction : ». î  HTIECKLIW, piorecseu

ENTRÉe : 50 CENTIMES

W AVIS'-w
Le soussigné avise le public , ainsi

que ses amis et connaissancei que , dès
ce jour, ilouvre son atelier de tailleur
au Calé do \'l toile, à Belfaux.

Travail promp t et soigné.
L'IILH-MOHÈUÉS

Se recommande, P570 I'" 101
, Er. DAFFLOff , m d-tallleur.

Enchères publiques
Pour cause de départ, le soussigné vendra SM

enobèri-s publiques , devant son domicile àOuuens
le mereretU 28 janvier, dèj.l heure après midi
3 moulus do sapiu coupé, 1 tes do fagots_ secs
t tes foyard «co, chstoes i brouter,. 1 caisse, i
fnrin. t petit ebar J» 'ï»ras. psrchcs pour ïsricots

ta> rfgain, 1 kaçhe-paill», 1 coli erpf-ur vach s
Vi-\th ' " .tfcxposanV: «ïoàn BARBEY.

sar â LOUER -m
v • pftnr le 25 joillet prochain-'

ixt

entrepôts ei aititers de Ricteffioat
S'adressera T,. iTertline. arcbit«cte, Avenne

du Midi, N"3. P370F 557

dere Kte ia porte.  il
pilaliiirc,

Cette lu», eu. ninAquw secouKKs, «le eut
frujichi t'cscalier.. Une flamme .ardente lui
cmpowfœait tes iouei, -M Mdendç.qnA; t'ix'sr tlrwid
qui Ux fi-.-ipjia au visagp i|Uiuul eliie se trouva
dans l' avenue du Bois fut impuiaianl 4; en cal-
iiHir la i«*tï!uri'  ' ...

l.mc ULd_ign:,i!iian J>oiiIu>iimit en é.ne et la
faisait toute firéiniissamle,. poursniiie ijiar iu seu-
satiioo ànTaiisonnéc- qu 'cïc sortait ajnccndrie de
chet. -Mme de Vricourt. -

Fiévrettsemeut , elle so mit a marcher loïït
dmoit devant el-e, sons même rùiîécJwr où rïip
nftlait , tant sa pen$a!e «Stait nbserbée -par le sou-
venir de l'entrevue quVlto venoit d'avoir.

— Oh 1 /arosôs I joanai», je ne recommencerai
une pniresle épreuve ! rourmwa-t-tfile passion-
iiémerct , les ftèvres tippniKiantes. î'iâme toute
meurtrie. Oh ! non, jamais I C'est trop terrible !

D'uni geste ^nocmsirenl tfongoc'etse, eXe tordit
scs doigts rccaicos qui jouaient nvec lasit de
latent ies Préludes sic Clioçén. Puas, icomme .si
«-s mots tinssent résumé toutes si;s oireprcsàons,
<ffic 'rtipéta encore :

— C'est tcra-ible ! C'est tenrjble I...
P.nrce qu 'il y avait en .eKe un .impérieux

liuioin de JMmlieur, parce qu 'elle était trfa vive
dans ses sentiments, très -ciïmanle. Ce moindre
fs-oJssiMncnt ta faisafA ' souffrir , ct elle -était trop
jeune -pour avoir appris déjà à supporter , ù
dvdaignor, — û pardonner aussi 1

- , -, : - ! ' • fit suivre.l

Â vendre
17 ïéifs de bélail

S'adresser sous chiffres
P 325 Fil Pablicitas S. A.,
ï't l l . o n r j .  546

" ATBNDRB

mm ààlm
3 HP bip haséî x 125 volts
47. périodes, avec démar-
reur interrupteur et rails
tendeurs ; élat neuf! Prix
000- fr. — S'adr. n.,,-„
74 rae «le t' iir-c .> _ .. < _ .
i . l » r . i : tC .  635

A VENDRE
pour cause de départ , un

fuur pî:-nï i { -f
tx l'état ncut , pouvant
servir à cuire 16 pains.

S'adrfsser sous chiffres
F Mi Ï'J Pnbllrlsit.
K. A., Frlboore. : i .:¦

ENGELURE8
CREVASSES

îcD#nl»n, d i t r l r e t,
îI î .- L s::¦-- ;  .--• f - ï C i i i - : .- , .
hémorroïde*, dé-
!»»»>• se*'«OŒ»» *"-
ronelea, son ', gutris
par le

BÀDMSdcGHÂLHT
Le pot vu ia botte de

deux tubet, avee mode
d' emploi , 2 jr. 60, dans
les p harmacies ou au
dépôt des Produits du
Chalet, à Genève.

II'IM iiÉsi!
i famsr et i chiqsst

B'as»gt»» -*^ 'pss.
i» S K£iziii;on

C. Oppliger
BERBE. ;

h louer
tsut ds suite , i. Qtmbach

rez-de-chaussée
de i pièces , thambres de
bonne-etde-bain ,

Ott.-cs soos P 39Ï F à
Pu|)icitS?S.A., Pribonrg.

Â veodre
y  Magnedens , pout tause
do départ, 'uno ,».¦..¦.;-,.,, --.
< r ; ->. i ; ! ¦ •> ¦ ! <. . ; _,  j a rdin,
verger et i 'i» pose ûc
prés attenant « ; . . _*»._ . .- . . - ,

R"»<rsssfr i Paailna
Auderset, »ii<ilt lieu.

elt->' uoiiH'i'ae m lu*

HôieMÎBié-
Restanrant

A LOUER
dans villo du centre du
cajiton. Htoel Vien acha-
landé , grande salle à man-
ger , grand café, ainsi que
écurie, garage et dépen-
dances. Forte vente de
fin. AffaiN de tont premier
ardre. 659

Pour  renseignements.
Écrire , sous 11204151, a
Publicitas S. A., Lausanne

UiB3 & fcfô
A vendre

Remington
invisible, très bon état ,
disponib' e tout de suite .
Conditions avantageuses.

S'adresser sous P260F
& P.ubliciU? S. A., *rt-
b«n(;r. ' ' 823

Serrurier marié
connaissant l'électricité et
lo chauffage , désire place
stable et traitement fixe.
Bons certificats et recom-
manda'ions b disposition .

S'ad. sous P630FàPu-
blicitas S. A. , Fribonrg.

A VBSUnfOi

immeuble
toeatlf. d'oo l, •r. rap.
pors. situô Grand'Rue, 3
appartements et magasin ,
conviendrait pour artisan
ou commerce. Conditions
avantageuses, "H..

S'adresser parécrit sous
obiffree .-P-9<MU F à Puiti-
cslas S. A., Fribour" .

mm HotiR
' On demande cn appren-
lissage* pour, un msgasin
de tissus, un jeuno homme
sérieux, âgé d ' environ
17 ans, ayant Une bonne
instruction et- une belle
écriture. Il aurait pension ,
enambre etrûtiihutiond*s
le commencement.

S'adresser sous P 635 F
à Publicitas S, A., m-
bon»;,-. ¦ 824

FOURNITURES
peur

meables «t li terie
'¦¦ su . U; . . -• , !¦:¦ t ¦- . crin
d'afrique , flume , mi-
llume, plumes, coutils
pour matelas, étoiles
pour canapés, etc..

AU F. BOPP
anteuileweats

B. dn Tir, 8, Fribonrg
TMéskeas T.S3.



Dr Reiu!iaràf ,"éptô. p. iârafèn
n *rne,Iïie!wiatl,vei, IG . 'C. S-9 , 1-3. Guérit taberen
lose. cancer, ulcér. varie-, ca c. Ml., rébhrite.

J SraÉ Lqùlatb J
DBS

I MANTEAUX 1
I AMÉRICAINS

au prix incroyable da I

Fr. 38.- I
I LES STOCKS 8'ÉPUISENT. HATEZ-VOUS. H
f Pour les expéditions par la posto, une g|
I simplo carte suffit. P 430 F 664
! Rua de Lausanne , 6, I e'et., FRIBOURG B
tTilL'i*Bl—TWSffW*iI1^^?faP™WfiWiliml1Mllgllm,H

APPAREIL
patenté pou** les cornée

(Pat N° 8J726)
Senl représentant pour le canton de Fribourg :

A. JEBISCHER, sellier
FRiBOURG

Fabricant : J. BURGI , sellier, à GUIN

IEN CAS DE DÉCÈSI
adressez-vons aux

[ Pompes funèbres générales
I Besseomnller, Senton, Ctoïallu (S, L) 1

Béat CORBOUD, représentas!
i*̂ rit>otu»ar s

Mogtxtin tt bureaux ; ruo do Lautanne , ti B
Fabrlgms sptalats da final ekobCs i

CERCUEILS TsMpben. COURONNES 1
Blègb soriaJ : LAUSANNE |

A Tendre ÉAU-OEMV8E

pure pommes et poires
par litre , t" qnal. Fr. 2.B0 50 X
. , î— . > 2.39 t :  -,

B. Weil, spiritueux en gros, Lucerne
BH5BSHBBRB5i5îlB8^HPS8S^^55B5S^K_ _ _ _ _ _ _ _ _ _̂ S ^mO%ottWm.mmWm9BummWm

1 Grands magasins de meuble»
et literie

|F. BOPP , ispsiSMitesli'
1 «OS OU Tir, 8 -- FRIBOUftB
I a eûti de la Banque Populaire saisse

mtr)mmWm>a

¦ meubles en tons genres. Literie soignée
Trousseaux complets

Grand ehoil, prêt  à livrer

SUS ACHETEUR
z»

Parts de fondateurs et actions
des limitas de Pérolles S. A.

pour n'importe quel montant.

Bnrean de change A. GERBER
. Rue du Tir, 15, Fribourg

BEXJXJE VILLA
confortable, avec Dombrense* ch«ml -r< - . ^rand jardiri
omi rsgê it vendre. Facilitas. —S'adresser par ecril

oo» t 503 F » Public Ma. H. A-, friboarg.

^atm^r-'-tva. Venez faire vo*

rx&, J(%J 
*̂i

^^__B8_>. *W,M P:0cil»tlle-

f i »é -̂ y  ̂ *S_ï|gygjjjflW [£*§ assortiment de

^T-V^ r""TRïâ montres pen tu
r 1 *% i l I F A  MPFQ k-jntt es et bijouterie¦ A Y f iLLIAHbtb  teB* 

^ 
à des prix Inv-

4AL pnNTBm t iUL H- Voïlichard- ^Q6r
^bUN l KULt, tf T Po.t-SosD.nfl..

epul» ' r  II»— FRIBOURQ

Biasi am»gs ̂  jussists keiosii!
Avis aux propriétaires de cîievaiix
Le soussigné sera , dès mardi 27 Janvier, aux

tcurias de u Fleur de Ly«, â Romont, avec
i:n convoi de bonnes juments dc t'ait* et
'•x '2 rttaut». 787

¦forta C0M4AT LÉVY làm^
. , FACILITÉ PE ¦¦PAYEMENT

ON DEMANDE

G arçon
libtSré tics fcoles pour ai-
der aux twviux de ta
campagne. Gag* selon en-
tente. Entrée immédiate
on b conveni r .

Redresser à J. Srhal.
ter, i'¦:- Uorb&ti ( • ; ¦ » ¦ - .
orra"!»). 636

mmm
r *Qêf l rarn3é -e,t.axiss»x 'sS-
satit a fond la rédaction
Fiançai se, ayant ac bon-
nes notions d'allemand et
d'anglais, demandé em-
ploi pour correspondance
commerciale. 505

Adresser les oflres soos
chiffres P 485 F à Publi.
cilas S. A.. Fribourg.

OH OEMAMOf
pour la tenue d'un p etit
in£-nage à la compagne,
nne jenne

I KRSOWE
l« » O:\t-1 U\CE

aimant  les enfanls .
S'adresser souschiffres

P 504 F P Pnblicitas S.A.,
• r . b . . r . _ ¦392-105

Oa de.i.nuUc à loua
pour fin juillet,

logeât» ni
de 5 â 1 pièces, dans bonn
maison. 071

S'adrcs. sous P 434 F i
Publieitas S . A .. Fribourg

P1 duwtx  et coussins
Flumes blanc f l gris

Jii aimas
Pinmes s g a Capoo

Grand assortiment
cliei

F, Bopp
ameublements

S , '-ne du l\r , S
l' t t lKm iKJ BLI.O

S \ ï . \ . > l i ï
Oa à louer

maison située au centre
de la ville dé Fribourg,
comprenant vastes locaux
pouvant servirde'hurt aux
ou .magasins avec loge-
ment . Adresser les offres
è Messieurs w »«-k ~

Mt*f
Jt • *?, banquiers, à •>!.
B ¦ «t :- -;. 554

Deux dames tranquilles
li-maudcut a louer

appartement
le 2 à 3 chambres et dê-
i-ndances , dans le haut
le la vide , p' le 25 juillet.

S'adresser sous chiffres
? 486 F à !' , -.- .i i - l ; i i ,
• 4L.< l ' i : ;-- . ¦ i t  - !»

Deux dames lianquilUs
Jeinandï-nt

4 LOUf R
pour 1» 25 juillet

m appartement de B ft
ichambres dans un quar-
_ irr ensoliillê et calme.

Adresser les offres sous
?3 '.& F à Pu blicitas S. A.,
' r iU-'-XU. 621

Â LOUER
b p  rsonnestranquilles
deux logements de 5
clmmb.es et dépendan-
ces, silués r. St-Pier/e.

S'adr . sous P 529 . F
b P u b l i c i t a s  S. A.,
Fribourg. 732 .

On d mande i ac-he-
t»» US

taureau
Je 1™ ou 2m'. classe, ta-
cheté roug^ t-t blanc, âgé
J. 15 à 24 mois.

Faire offres, en indi -
quant l'âge, le prix ''t la
couleur exacte, b Tla*
*•>«!?< 4 la Schilrra , prés
Marly. 738

Hm-ûMis ûû fruits
?uro (pommes et po ires)
» qualité à 8 Ir. le ïltre.

Eau de cert es
pure , à 6 fr. OO le litre.

Envoi depuis 5 litres,
conti e. rembourscraint.

Jean »«ibw»r« distil-
lerie. '«rat> , ci-deviint ,
W B«* ES-r tt C".

MIS
Je p»:-!« i la CABiais-

:' .. :. i.e des brtsssriss, mar-
chands de vln et du public
«n général de la ville et
des environs quo iV fournis
et répare tous articles do
tonnellerie et boisscllérie.
Fabrication ct rfrpar&lion
, en tous genres. Travail
soigné. 794 106

Serccbmmar.de ,
1 I ,»1 i. r y»» 1- S f U S I  I.

tonnclirf-l
nux Daillettes, Fribourg.

.•àlaiM-njlfcomBiov.. - de
la plftce Qi-mandé romifts

îUm-kdf lQ
jiOnc llllcsér'euse,act i \e ,
intelligent*, coimaiss^nl
si possible l ' a l l e m a n d .
BBtrée immédiate.

S'adresser sous chiffres
P 025 F à Publicitat S.A.,
Fribourc. 61$

Homme
sérieux

35 an», muni des meil-
leures réfêrentcs, .-; ;:»

demande place
rummo concierge oa garde
dc propciC-l.!.

S'adresser sous cldffres
P588F à i> . !,li 11»-
O, A., JtxVOaftn. %\î

• OS UEHAXDB

une personne
de 18 3,40,185, qonœien-
ci*-ùs*! etï^obiiôtc, 'pewr
aider_ _ .an ménage et ' à la
campagne ; forls gagei et
vieil- - -famillo -.entrée tdnl
de fuite ou u conv nir.

S'adresscTSousPfi32 F
à Publicitas S. A-, *>t
l»»urc %1».

tir. dim.nJi- nour la
campagne dans petit mé-

personne
dans la trentaine , sachant
.bien faire la cuisine. En-
trée fia mars.

Ecrire avec certiBcals ,
photo et prétentions i
n-tdame d- f -.- r - i » . -
<!• • ( ' l - B r a - r l n -, 7,
H e m », n i . . - i- . û j ,  i.

Qui (Uuv>m\i
l'çmis

de langue française à un
jeune homme', le samedi
après midi. 708

Indiquer conditionssous
chiffres P 499 F à Publi-
i-iias S. A., Fribourg.

Un étudiant
du Lycée ou du gymnas*
français (lalih.' .gr. c). csl
demandé comme précep-
teur , pour un élève des
tlassi s inférii ures du Col-
lèg-' 'Saint-Michel.

S'adresser par écrit sons
P 5"i4F à Publicitas .T. A.,
Fribourg. 745

jeune file
munie de lionnes référen-
ces demande place comme
sommelière. 714

S'adresser, par écri t ,
sous"P S I 3 F f t  Publicitas
S. A., Fribourg.

OS DB«ASDB
dans una petite famille
catholique.

lEQiE FILLE
comme-aide de la maîtresse
de maison , pour les tra-
vaux du ménage et de la
campagne. Occasion d'ap
pr endre l'allemand.

S'adr.  i io .. t g - r r,
agriculteur, -Bra. d G««-
(< 1 I C > «. n t - . t .rêr. • oo».
s»maa (Ct. Fribourg.)

Dans famille catholique
on demande

JLHHE FILLE
comnie bonne à tout faire
mais sachant bien faire la
cuisine. Bon salaire et vie
de famille assurés. Entrée
tout de suite. 8"adivssrr
à 1'aab»hl« *• I» n*tt
Ifoadon. 703

CMS!3iEi .£
espérimcntéir; ê t deman-
dée pour la saison d'été,
dans un hôtel dc monta-
gne. Bons gages. "Entrée
à convenir. 53P

S'adresser sods chiffres
P 3 1 3 F  à l>bbilèltiu
M. A., f l l l i - inr:- . -

DN DEMANDI
UNE FILLE

de 15 & 14 ans, ne fréquen-
tant plus les école», pour
aider dans le ménage et b
la campagne. 702
S'adresser à 'i. Joaeph

I i c i. a t . lcni ïmr. «
l. c -.,- n i i> - i - n  prèsAssens.

ON OEMANDiE

hm à cofints
une Clle sérieuse, sachant
MUdre H repasser.

S'id. à Puh!ieitasS.A..
Bnlle. sous P168 K. '

On demande ane

jf iune âlh
pour aider au ménage et

t servir au café. Bon gage,
j Adresser les offres . Ofé
i (Jn ('."h.isscur, ChSt-au-
, d'tEx. 566

S,".!. .-. coiTi.ijrr '-iiC'-'i criiiiiii.' riin'it e 'VJHaWc" ( t ' c-niiin- ' Iï-JS
prix sont les

Automobiles „FORD"
Voilure 2 places, Fr. 8500. — ; 5 places. F/. 7000.—

Châssis camion <io i tonne, Fr. 8500. —
Voilures complètes avec éclairage électrique , outillage

et capote fermant entièrement .
Livrables tout de suite, tans autre» frais, pas d'aléa,

pa3 d'imprévu. Garantie sérieuse pour chaque voilure.

DALER Frères , 5?1*™1!?
A gents exclusifs pour les districts de la Sarine el (HnfiUfe

Bureaux : Avenue 6e la Garo, 9. — Atelier de mé a-
nique avec outillage mudcioe : Route Neuve, 4 (â côté du
Café Continental ). P 10038 F 444

Charroi de bois
Le t ransport de Sl m3 de bois de Rohrho'

jusq u 'à Sch m i t te n , est ' mis au concours.
Pou r voir l'emplaeem-'at , s'a-tre»ser à TOçfrM

tor-i-tier, à Tûtzonhe g, Ws «.lîrc» duivrat êlr
adr »s»es jusqu'au ." février à Ant. Ackermanr
à Heitenried. 811

Bm« V;.mi>w»si

H__Wjytt*',T™*iTffrTm>^^^o».i 'n»T^~TTT^^ —~*~- 
\Wt-mmSMSIBk

Viennent d 'Wrirf àëîs* quelques

1000 paires
Souliers américains

pin pertâs. H0* 40-49. Prix 25^29 fr.

Couvertures
militaires en laine

jiour lits €t coar che vaux. 140 x 190 cm. Pfli 14-19 fr.
t'.nvol <fe sviUo uoît^re pemb«*urseQ»nt

DITZLEB, f-ôr©8, YVERDON
Rue cl« la , *t»lMon _ s->pnure, -4. Tél. 346

Les personnes
dé-i-ant  Meb<-ter des vil ns, maisons locativei
avec ou sans magasin, ous 'a*surerun ui>p«r-r-
i: . int  pour le 2-î juillet, sont prises d« s'adr. sser

Bureau des locat ions v ythnn-Pase

i i i m i mu n il 

MOUEH Mme Favé |
Mesdames.

Pour cause «la fin de saison
Grand rabais - .-Jhc! J D-Q * 'aa 30 %)

sur luis les chaiieavx
AVENUE DE PÉROLLES, 21

i?jj-'«s*^- jii «i'"îgTr-rjjBtiit i'Wiiihmiii MI m m •

CRÉDIT GRUYÉRIEN
à Bulie

Capital et léserïes : Fr. 1,100,000.-

Nous recevons dès ce jour des dépôts
d'espèces pour le TEHWE de 1 A 6 ans,

eu taux de

5 'b' *W
284 LA DIRECTION.

-̂ ¦¦̂ "—¦»!¦¦— ni'-'r îiri* "*" ''"^ifïï

irft -VENO^Enn
pour cause do ccs-ilion d'entreprise agricole

5 vaches et 5 génisses
dont 2 do 2 ans et 2 d'uno année, chez Hari
Lerch, à Waileened. 80«

1 âiacubh meil t • ïrflisbeaoi complets
Ltteria • Hbémsterie^

-l-II ¦ vl l l l lli
tae Marce'lo, 2. Téléphone 6.28

m ,

G R A N D  CHOIX
chambres & coucher, salles a manger,
meublés funtnisie, couvertures dt laine, tit

Travail soigné , à (les prix modérés
, FABRICATION OE LA MAISON

Fabrique Friboar§eoisé de draps S. I.
NEIRIVUE

v-| -» '. i ,.., ?

Drap tt mUàine du pays
Floltcurj? oorpélerines et munttanx

: -...
' '

Famille iranqcule. trois
peraaoi.es. pas dVnJant»,
demande ponr la 2ô juil-
let 1810.

un appariemefit
de 3 à -"¦' .';• • -_ :!. :• .'- - c' E _ ; . I
d>ss rae Irtqnentée.

•l'oànetor sota P8Î55 F
k Pnblleltaa, U. A.
rrlbonn. 140

Romont
B. ( ii. Gentil, arant

repris U •¦binet den-
taire dg H EaileComie,
'eeevra le* ixiKrdt et
«i-jfr.dl riguUtrement
4» O l i  »,- : ¦  : J XX IB iii i ûl  et
<te 2 b. k a hrurc-n.

S VENDRE
ta centre de la ville, ane

maison loeative
presque neuve, lumlire
san. gai, terrasse. tfl

B,sdr.s. P 6 9 U P  4 Po
«IWtu ». k. .  Frlfcnn

DEMANDEZ dam
tout les Cafés-Restau-
rants, ltt virl-Mltt

ierlis
di Louis Blnz, eeafl-
Mar. Btridio. ISS.

A vendre
8 porcs

de 4 mois. 65$
Clrli-b K O I < I i Y .  ft

Cori.Kluii.

On BebèSeralt du

pour bordure de jardin.
Oares b m*«bacb(

e i a l l o r « w j l, St-Ours.

â TEI0BB
l'immcoble

N° 5, GranJ'Rue.
- S'ad: b «_)«*>> Kob- t-t ,
a, rae «ta Tir, 6, F- i.
bunre. *26

0\ TBODVB

viande d« cheval
frotcU et famée, ila

Boache H* Ohavalla*,
ii. Roe», lit ,  raa de*
. tn ro_ . l l  >• •- (25

Hypothèques
Sur deox bonnes mtlaoas

locatlres b Pribourg.  on
denande hypothèques,
deailtme rang , 35 OLO tr.
et3S,0C0 le. au 6 S, ex rel-
rentes gsrantiei. Ptuteet
Bd. da r i i p i i i " '. s.
r .eai -vc .  8373

OUI T OrWASDE A L0D1R
donnerait un domaine
A travailler, i Hrmler
fourni de bon cbédail ;
éventuelle men t, H lo aé-
rait ou giierait.

8'adr. sout P438 F
â Publicitas 8. A,  Fri
bourg. 673

A VENDRE
b Att alens, unt .machine
b pttrir, 'ave ua Bibt» ar
monophasé de 1 Hp. s
l'état neuf, à enlever toul
dc«uite.  * Cixj

S'adresspr à -, ; . , ,..- - > •
n j f - i m l - l r r  il H' i l l tm

CkunxEiaice)ni!i,pe belles
I êtes, à'î? Jr. lesilOSkg.,
choux ronges i 3S fr . lef
100 kg. et oignons û 30 cl .
le kg. :C-,

Au aasa«In, ronde
Lanaanne. 1 '¦>¦

\ VENDRF
2 Jits, 2 placrs, bois dur,
co-:;p!et«. bas prix. ;

S'adresse-r ïOUS chiftrei
P 54i TbPuMicitasS. A.
Fribourg. I i i

f S M 0
\P* ""' lmm.

VIIUI la t&mtpsb
n* graUtaisl pas

Dt ./.--  i M. Ffaeber 41

TOMATES
concentrées d tlaile» VQ
•et tt Goût parfai t-de

la tomate f.-atche.
liagasio Osiâi-Eicbsrd.
14 . rue de Lausanne,

Téléphone -S2. 33Ï
Service à domicile. '

Maison
ouvrière

à vendre. Milieu Grand'-
Fontaine, 3 logemcEJts"*t
rez-de-chaussée pouvant
¦¦ervir d'atelier ou O'en-
trspôts. Prix 9.500 fr

S"adres««r sous chiffres
P318F4Puifi«»taJ S.A. ,
Fribourg. 539

A LOUEB
poor le 45 juillet ,, jol
ojement ,de 3 charnbixs

bien ensoleillé, avec bal
¦vsns , cuisine, salle d.
bains installée et chamtri
df bonne, chauffage (ia;
fourneaux. 71"

S'adressera si H.F» >
irchittcle, Bd Pérolles
- i ' » . . » .  ¦¦. ï l ï

itubuirigûi
A vendre différer.̂  ar-

ides provenant de- ta
liquidation des s tocks
iméricatns en France -.tels
que i",:.- i . ;mli  :-., n'.le.
-. ' - . - • -.¦ ' i' i I .  , . -¦ ¦¦¦¦ S i l -  ,

»«itt<i». tiimnieaax, clc ,
iiarchandises neuve et de
fabrication très soignée.

Ecrire sons Y îOW L ,
PublieitasS. A., Lausanne.

Ménage sant* enfanta

demande à loner
logement de 4 & 5 cham-
bres èl-dépendan ces, duns
maison située au centre
des alTaires. Entrée : 25
juillet ou plus tôt.

Adresser les ollres sous
P 3o7 F b Publieitas 6. A.,
Fribourg, 575

Une petite faïniltcStran-
rçuille d-nande à.lonerp '
ie 55 juillet , nn

Appartement
de 3 chambres et dépen-
dances, situé dsmslequar-
lier de Pérolles. ^01

S'adresser , par écrit
sous chiffres P 4Î8FÔ Pu
blicitas S. A., Fribourg.

Qui prêterait
uae somme de 45,000 fr.
sur un bon domaine ?_

S'adresser sons chiffres
P4ï lFtPu41ie«<MS. A..
Fribturg. 649

\ INDRE
, k prix rédaW

nn potdjteKâ trois trtsus
ft l 'élat i.euf. 691
S'adr. ; NeiKDBberB, 9

i oa 2 ciwiMlirco indépendantes
poor commerce, en plein centre de la ville.

ûfin-s sout P441 L PubUcltu, S. A.. Lausanne

Jeunes gens et g«unea filles
pour acquérir une connaissance approfondie
de la taEgut afieniaaite, l'instruciion néceisaire
daiv. toutes tes bronches dc commerce, et celle
pt-^Araltt à iâ maturité, demandent prospectas
de 'Ilnstitat Blilierva, Bâle. (Prop. : H.
Forster. i t^i.iinieiiccment du .semestre d'été :
13 avril. 700

Tente publique
Vu ('iftsnïfnaneë dc tere^>5,:te sousslgtié cea-

tinuera, lundi, 26 janvier, à 12 h. X ,\sa vente
d'une gran-de quantité de vaisselle, rideaux,
grands et petiis, _!lnge, tapis, macbinê i coudre
à pied , cou>use avec réchaud, etc

LexpoKuit : J. Maillard, Autieny.

Vente de vins da Valais
la Société vinicole de Vétroz (près

Sion) \-eitdra ame enchères le 28 janvier ,
120,000 f è r e s  de fendant et 800O litres de DûSe.
Vins de 1w choix, récolte 1919 et soCde 1918.
Dép,  u=ta  tion dès midi; ouverture des
enchères à 2 h. K d\L tais.

vente jaridiqae
Mardi 3 et samedi, 7 février, dès

9 heures du matin, & u salie des ventes,
MaUoa judiciaire, i .Fribourg, le Greffe du tri-
IjlKui' 3e t'arrc»nât.,*à«nl àe te Sarine vendra
aux enchères pul?Jqaos une quantité de mar-
chandises • teCes ijne -parapluies, ombrelles, can-
ner, «antî de peaux et U«us, bas, guêtres, chan-
dails. ro!>cs d'enfants, talficrs, jaquettes, bolé-
ros , -iain.- et coton mercerie en tous genres etc.,
provenant de Jà liquidation officielle des biens
de la succession' de Brigitte I t t eu, Saint-
Médard, Fribourg.

Office du tribunal de la Sarine.

Me dlDNiMrs
Divers immeubles, d» giiuation favorable,convenant pour commerce ou iudu-trî  impor-

tants, établissement de grands magasins, com-
merce d^ vins, et villas, muées dans quartiers
entoleillés agréabbs, - o u -  à v » - ..tti-o.

Conditions favorables et intéreu-intes.
S'adresser : M. Francis Gendre, 49, rat des

Alpes, Frihourg. 411

Vente d'hôtel
La &. A

nbMSTIIIIWUSI
, ,  _ ,; A BULLE

met en vente ses immeubles, dis n̂*» x>os te
orlidej 1711 b. 1461, 1460 da Registre foncier
de 3a commune de BuKe, comprenant : HOteJ
aVec 30 chambres œeub!*es (40 Hts), café-re»-
taurant. grande salle, entrepôt aTec caves. Ces
immeuWes, dobt l'hôtti de construction récente,
soat situés à proximité des gares, ris jouissent
d'une ancienne et nombreuse clientèle «t d'un*
bonne renommée.

La vente a lieu par voie de soumis-
sion et '.es offres 'doivent ître déposées, sons
pli cacheté, jusqu'au samedi 31 janvier, à4 heures, auprès de M. Jules Glasson,
directeur, administrateur de ta Sociélé, ta-
prôs Ht 'qui les intéressés peuvent pr«ndr« caa-
naissance des conditions.

Hôtel Terminus de la gare
& Buffet de la gare

MONTREUX
Eôtels  des Comp. Montraut-GUoii

ïa ont r eux-Ober land  bernois
RÉOUVtR iUHE NOUVELLE DIRECTION

Confort moderne, lift, chaoffage électrique-
Grande saTe et îoeaux divers à la dispositia»

des sociétés pour banquets, bab, rénoioas di-
verses.

Restauration chaude et froide à toutea heures.
Service à la carte et à prix fixe.
Cuisine soignée. Vins de choix.
Sâ e à manger !*• et 2mê classe aa t* étage.

Direction : D. Canonisa
tnrien tenancier de l'Hôtel dt Jaman.

XONTBOVOK.

MAND LOTO
ORSAMSS e.\B LA '

Société de cavalerie (rive droite)
Dimanche 25 Janvier, à 3 '.:, heores

à l'aufege du MODRET
BEAUX PRIX BOSNE MUSIQUE

P S M F  7tt ie cd!*.

ti** ON DEMANDE A LOUER
pour le 25 joillet 1920

un grand local
un reg-de-cb3.ussê3, pour établir un commères.

Ecrire ioui P 49t F à FvItUctttis S. A...Fi ibo-M' ii. 701



Hk^ r ^^^ '̂^ Hr xSK
SKS I dernière conquête dans M^' \i*.|v

gjg^ I 'e domaine médical . £Jr ~~yj'lj-Km-m-mt-mé Kecommaodé par MM. TT >/ \̂4fle* médecins contre la nervosit», ^^^/jrtl'abattement , l'irritabilité, migraine, Z^V^Jî^
l'insamni», les convulsions cerven- V—-2SE*î/
ses, le tremblement dee main* «Dite de mauvaises
habitudes ébranlant les neria, la néroM». ta neuras-
thénie sons toat»s ees (ormes, 1 cpniaemtnt nerveux c
la laltilesse des oerb. RemMi torliSant lt pi s i t nsif
d* tout la système nervenx. Prix : Kr. 3.60 et Kr. &. —.

En vente dacs tout» IPS pharmacies. Dépôts à Kri-
bourg : Pharmaoies Bourgknecht & Gottrau ; 6. tapp.

Elixir Tonique Winkler
Reconstituant éntigiqtw, toavertia contre Ua

maax et crampes d'estomao, l'influenz», après de
graves ma'aJisa et ponr les vieillards. — Ea vente
paxtont à 4 fr. 23 le flacon.

Dépôt chez Boorgbaeeht & Gottran,
Pharmacie Centrale, Fribourg.

Magasin de meubles, 05, Rae de Lansaane
St. DELPECH

—¦»-»¦—

Pour cause as nn de ùall
"Vente avec grand rabais de chambres
& coucher, Salles A mangea, divuns, sa-
lons, iauleuils, chaises, glaces.

Meubles f antaisies

I Chauflage central
TÉLÉPHONE 6.77

Fournitures générales
pour Installations

I Héparations et remplacement!*
de ohaadières, radiateurs, btuilleu»,
lerpentins , tuyauterie , robiaette-
rie, eto.

I -Service de contrôle et nettoyage
j de chaudières.

| Rép arations diverses :-:
:-: Soudure autogène

Albert BLANC , Friboorg
c La Prairie », 55, Pérolles

Pépinières de Cressy-0I18X
H. Hertzschuh , GENÈVE

Arbres fruitiers tigenri?idA.eon,e*0
Arbres d'ornement SZ î̂SSïï

— PRIX COURANT —

——=̂  
Banqoe Populaire de la Groyère

BULLE
(Fondco aa 1863)

Capital : Pr. 1,000,000.-. Bennes : Pr. 410,000.-
NOUB payons actuellement un intérêt de

5 \ °|0 l'an
pour dépôts & terme de I à 5 ans»

Titre3 nominatifs ou au porteur, au gré
du déposant. — Comptes courants à vue,
Dépôts d'épargne. — Comptes courants
avec dénonciation de 1-3-6 mois.

La Direction.

STOCKS AFRICAINS
A wiMSre en gros

(seulement des marchandises neuves)
CbanssnreM cuir en caoutchouc.
Vêtements en drap et en toile.
Vêtement»* imperméables.

- Bonneterie.
Coavertart- s.

¦' Bdcbçs.
Alimentation, etc., etc.
VIHERT. 17, rue des noyers, Bcsno-

eon (Doubs), Franco. 700

«pffiBCWi^̂ p̂

klïlllli KIT7 "pULDUL »llilfj
Savon deDti-

MM «C» 
^

ti8ePf
v:;. ',-/.* .'_ ; >  y.' .-; ''J quo ô base do

éiïkj *- -'" •
'
¦;-'• ¦ V* Phénol, Mcntol

| C_5 - , ' - . » >  * '— et Eucal yp tol
I ~<J!$i^t^%-3:Z»\J 'J— Blanch i t  les

iJ^^P','i
'̂
' dents, désin-

t**» W *»«« Secte la bouche

j Prix par boite : 1 fr. 50 et cicatrise les
gencives. _

Se vend dans toutes les pharmacie» et
S drogueries. P 3354 Q 640

osnwiH«l«HBaaHaKaHHaH___ _ BP__i___BMiHnKZHHBaiiHaH_HBHn__«a_nn^̂

ïonrmets et Ménagères ! Prenez-en*note L"1
"̂

„ Fleurs d'Avoine, la meilleure nourriture pour

y&J W Farlneox pour potages, assortiment très varié

^9 •» Erhiffi • Potages, environ 30 sortes , toutes de qualités supé-
J$^ m f a W ,  j _ _W lieures mais de goût et d'arômes différents

-odW » lll Sauce pour rôtis Sauce ragoûts

jÉ̂ j LJ FJ  r Sauce-tomates 9

B& Bouillon-CUbeS, vendus dans de coquets gobelets H

VTe Emprunt italien
consolidé 5 I net

Inconvertible avant le 31 décembre 1931
Coupures de Lires 100, 200, 500, 1000, 2000, 4000, 10,000 et 20,000 val. nom.

La rente est exempte de tout imp ôt présent et f utur
La souscription est ouverte en Suisse jusqu'au 7 février 10SO. Prix d'émission :

Lires B7.50 pour 100 Lires de capital nominal souscrit.

intérêts réels 5,71 °|„
Le» titres ayant le coupon du second semestre 1920 sont on vente au

Prix de Lires 85 °|0
p lus intérêts à partir du Ie' j anvier au jour de la souscription.

AU CHANGE MOYEN DU JOUR ON PEUT ACHETER

Un titre de 100 lires avec 35 fr. suisses environ
Pour tou» renseignements , s'adresser à la Chambre de Commerce italienne

pour la Suisse :

GENÈVE Place B-l-xlir, 2 ZURICH Esieristrasse, 19
LUGANO, Palazto Busca . 

VEM1E MRBCIEAIMIBIII^^
w k f t. 1 an» il» garantie sur bulletin. »j ^*&xj

À r W  8 JOUM à l ' essai. « n t H? mnlt sin eri.il , ijjjj ffiii
^f  „ BOiMâXE " J0f m,

La célèue marque suisse, venduo par mil- m/Sin "* '* 2-vwvlions dans le monde entier , à la Situation B f ;  « Jt-"-̂ \iw
d* tout ls monle , vous e»t offerte afln que Hl"S> »|

ï
^ÉbO^

!
*S«S"llBvous coonaisiie z t'aeure orécite. Bl ; . ^7* :,W

EJjj MuUTocoeat précis , sncie 10 rubis, lovée ^8̂ '- «̂ "> yf f \ ,  *4.~I_w
visible , double plateau. iSôT' ' 

r t T -'*/¦%/
¦ S" aoo». Rn boi>.o argwrt gravée, 800/000, y È j & P^ èj ?  *>J#£y

contrôl» l'é.lfer-1, »'r. 05.—. - Acomp te , !̂ _JK>' " » ¦ '̂ 496^
Vr. IB.— s complément »"r. 3. - por mill. ^ t̂*Xaŝ *_WËL&̂

l$& N°8003 En baitomiial uni , cUTOtts métal , 
^fer

rU

''"
Fr. «5—.—«compte, V». io.— [complément Fp. B —  parnaol». ^Bb»

K" nous. En boita or , 16 carats, c.uvcUe or . boita forts , Fp SV7S.—. V^fe,
Acompte Fr. OO. i complément, Fr. ao.— par inoi«. ^fck^e pas confondre la montre « BONAXE i avee de3 montres de 

^^qualité ordinaire ; ei'ger lo mot • Bonai» » «ur le calran.
Demandes catalogue. — Comptoir BESOIT-KOREI* 32, rue

Alexis-Marie Piaget , ' Chsux-d.«fond» Concessionnaire exclusif
pour la venie directe au public, en Sui.-ss, de la montre «BONAXE» .

HtiUti aaeicnx, ob-
lets Bactens, loot payé*
'ra plis hanti prix, par
OVIDE HàCBEREL

horloger-antiquaire
78-81, rua de Untansa

FrltronrK
On se charge de taxation

à domicile.

àuesàfcn BSEjEjfe
Flobar dn «St^&.
poche , 6 \fj ^Dmm. Pr. "¦
î:.5O it 4.BO. Orand. dep.
tft. HAO i. 25. Ete^olv. 8
eonpa, 7 mm. dru Fr. 28.
ts « mm Fr. SS. Pistule'8.
lrr. 4.B0. Revolver 4 per
onaaion centrale pour oar-
toncheo 7 mm. rr. *0.—,
k 9 mm. Fr. IB.—. Brow-
ning réd., Hammfrless cal
S.35 Fr. SB.—, o»1- 7.65
Fr. 60.—. >>mlih Welaon
oal. (320)Fr 6B.-.eaI 380
Fr. 78.—. Fnail de chasse
k 1 conp, dep. Pr. 98.—.
Munitions. — Répartions.

Nouvean catalogce.
Lonia MCHV, labr.,

l'nj.roii. 16**

Scliaîfler frères
Viril, 29, Friboarg. Tel 6.55

Chauffage central
Mtaltoro mUm

CHANSONS
et monologues. Demandez
catalogues gratis b Chwc
nia, Fasterie. 708Ï, flsairt.

ON DEMANDE
bon p lacier-représentant pour article d'alimen:
tition pnur l-'rihonrR et «uTlrong, ovec Qxe
et bonne cnmmi'1»ion. • ,

CHEF DE CUISINE PRÉFÉRÉ.
Oflres sous chiffres S 448 Q à Fnblicltan

H. 4., Bal*. 752

ON DEMANDE

]mm llle
de 15-18 ans , pour aidei
aux travaux du ménage i
la campagne.

OITres sous P418F è
Publicitas S. A., Fribourg.

-gaga  ̂ Pour dovanir

CIEf CbaulleHr
M i y S  apprenez b eond-ir,-
Î-6&I ' rBocOe de chanJ

/^ŝ ^̂ S^̂ ^̂ k t'tAVANCH»

^*^\<l0jjj&&>- LAIWAKWC
Brev.-tgaranli en S aemainea.

D8MANDEZ PRO-sPEflTUS ORATOIT

AVIS
anx charre tiers

A vendre un gros char
en bon état , double mé-
caniquo.

S'adresser b I.oali
Bleburd, fore? l ie r ,  ft
Eiinaava. 759

»SmS^\\i.û -.-£rp ESSmml. *m\mWm\mm\

Î Pour f in
de saison

S un stock de couver-
a ture dc laine , avec
¦ grand rabais, chez

[ F. BOPP
I o mou Mm m«nts I
I R. du Tir, 8, Fribauig. H
B Tiléphon- 7.08 [

\ \1NDBE
jolis maison , DIS {[3sin
2 appartements, terrasse
bi<n exposée au soleil.
Vue superbe.

S'adresser , par écrit ,
sous chillres P373F . à
Publicitas S.A., Fribourg.

liraade Cordonnerii1 du P.Girard
viî-à-ïis do Grand Séminaire, Fribourg'
Confections sur mesure. Reparutions en tou

eepres. S>iuli>TS do luxe et ordinairai. Trav»i
Bfiiené et consciencieux.' Cuirs extra forts. Tarif
très réduits. On VR chercher et porter à domicile
sur demande. — Téléphone 7.62.

Pour la campagne, envoyez par poste ; promp
retour , franco de port, 770 .

Eug. Fontaine.
• Le chef d'atelier : L. SCHW AS.

Bois de chauffage
A rendre en foj-fit , û Balliswyl. plasieurs moules

foyard el sap iu , ainsi quo des fag .U.
S'adresser : J. Clerc, jardinier , r. ¦. 1 ;.¦ _ -,• -. . ,

par Guin. . . - .¦. ». :¦¦¦-- • 662

Domaine
à vendre de 78 poses, près
d'une ville, bon lerrain :
grange t» pont, 2 écurie»,
remise , manège, four 1
pain ; habitation de î
chambres el dépendan-
ces, ete. P ix de vente ;
145.000 fr . Facilité de
payement. 630 Si

S'adresser b l'Agence
immobilière et commer-
ciale f r i b o u r g e o i s e  4.
Fro**»r4 rue des Epou
ses. 138, r s - s , -, m,-r-

4 vendre
SMc 'innii.-.iri- t l l  • t n -
..;. o ">- suisse, à l'état
tifut Belle reliure . Prix :
80 fr.

«.. l' al counr  i , il Vil iu-
terueo* fn Oe«z 681

Bumque
dÉmootable
A VENORE

ten" ainArionln , 16
:.:i-,r n aar B m. Si»
avec'5 fenêtres pouvant
si-rvlr pour remise ou
atelier. 720

S'adresser à Orrmaln
J . - „ t i y .  ft V,-- *>¦¦¦ y, OU
à «•!«> r- Out tano; ,
scieur, à Srtaaate*. où
elle peut être visitée.

k vendre
Une «tamiiuf a ronilr*-
i pied, Phaui», presque
neuve , faute d'emploi. '

S'adrcs. à n»« Wtb* ,
tebœaot-rg, S. 768

mikmmmi
Attention
Chaussures des armées

angl?ises et américaines,
récup érées, remises à l'état
neuf. Vente aux reven-
deurs , syndicats, sociétés-
etc. à partir décent paires
et au-dessus. Demandez
prix, conditions, échan-
tillon : -Vo n» tt, Aotié-
nlar. 3, <;< r.i'-l  t.

mfftfffffWîf!

Safé
On demando à louer p'

tout de suite ou époque b
convenir , nn bon ¦ afé.
préférence à Fribourg.

Offres avoc conditions
5ouschitTresP474 F bPu-
blicilasS. A., Fribourg.

A VENDRE
Libre tout de suile

lo One propriété avec
8 poses , verger, bon bâ-
timent de 3 logements,
grange et écurie.

2» One villa Iocative,
gd jardin , arbres fruitiers.

3» 3 bâtiments à 5 min .
de la gare , conviendrait
p r industrie ou fabrique.

S'adres. ù n. A«r _u»
l t a -.-,isi-.-<i. Villa Fio
•«••¦ro B e n u r f f a r -- .
riiwoi« Tgg

0$ DEHMBE i 1ER
tont d» «mic. petit ap-
Cartement do 2 3 cham-

res ol cuisine, à ménage
tranquille de 2 personnes .

c**" Dostair isrna

On demande
ft IOO «T, pour le 24 juin
ou époque à convenir .petit

umum
de 3 chambres, avec cui-
sine , cave et, si possible,
galetas. —Adresser offres
sou» V SS6 F à PuUieiiat
S. -.1., Fribourg. 51.

Cb. Dite
Médecin-dentiste

BULLE
de retour

Lame seule -le- ..-.-.;•.0_<-

PKR80HIIB
de confiance , connaissant
la cuisine et tous les tra-
vaux du ménage. Entrée
tout da suite.

S'adresser sous chiffres
PeilFùPubliciUsS.A.,
Fribonrg. 803

Anglais
et Irançai©
Leçons par professeur

expérimentée , Suissesse,
élevée en Angleterre. Ré-
férences de l,r ordre.

S'adresser, de 6 h. à
7 h., ct 8 h. du soir, an
rançon, N" IS. 269

i POMRHT S
d'après

photographie |
AU CRAYON ,

FUSAIN, ETC.
Tarif des prix snr

demande.
H. Cl S LUI!!),

artiste peiutret,
Route de Villars ,

i Fribourg.

i.rÇO.NS
Un élève des classes

inférieures du Collège dé-
sirerait recevoir quelques
leçons de 1-t.n d'un
étudiant des classes supé-
rieure.!. 804

S'adre.-.'er , par écrit ,
sous P 613 F ft Publicitas
S. A.. i - V . L , . , .- L.

A LOUER
petit appartement , cham-
bres , cuisine ct galetas.

S'adresser : «»• «»a»r.
r u e  ,.. ,- ..->. i .  if.ji: ;_ . _ :

A VENDRE
un lot de belles

planches sapin
33 mm. 802

S'adr . à Publicitas S. A .
BuUe. sous P 173 B.

GfUND CHOIX
ex- meubles fantaisie -chaises ct tables

meuble pour vestibule
etc., etc. chez

F. KOPP
ameublements

R. dn Er. 8, Friboorc

â LOUER
pour le 25 juillet 1920
au haut de la rue de Lau-
sanne

petit magasin
aveelogementsienb désire

S'adresser sous chillres
P532F5PuWicifcM .5. A.
Fribourg. 733

i wm t «
pour le 25 juillet , joli
logement de 3-4 chambres
avec salle de bains, de
préférence aux alentours
do la ville . 798

S'adresser , par écrit ,
sous P 573 F à Publicitas,
S. A,. Fnbonrc

Camioo 1 |s t' ni)*
en parfait état. l re mar
que. A ien*» d'occasion.

Offres sous ch i f f r e s
P 473 F à Publicitas S. A.,
mb.nr_<. 688

Ménage soigné de trois
eersonnes demande pour

i 25 juillet prochain ,

appartfiurut
de 4 à 5 pièces. Location
d'avance si on le désire.

OITres par écrit sous
H 542 F à Publicitas S. A.,
Fribourg. 760

A VENDRE

EPICERIE
avec i n s t a l l a t i o n  pour
b• ' oJ -AI *. erl- .

30,000 f
Canton de Fribourg sans

concurrence.
S'adresser sous Te 579 Y

i i - i/,- :!ii-i!:!».',.i : Fri-
bourg. .777

VENTE AIX ENCHERES PUBLIQUES
Domaine de 25 poses. Ctlé-restauaot

Le louai 30 Janvier 1830, dès les S h. dc
l'aprèi-midl , au café de la mmu-ît iuccin-, i

CHAMPAGNE
les hoirs de Constant lin d* Félix T1UKIN , audit
lien, expoieront eu ven'e, aux enchères publiques ,
pour cause do partaie, tous le» lmm«ubles qu 'Us
possèdent en indivision au territoire des commu-
nes ds Champagne , urandson , Fontanezier, Uon-
villars, Romairon ot Villara-Burquin , comprenant:
A Champagne :

1. Bâtiment ly-mt  logement et mxthtxuo dite
de la i,Croix-Blanehe 14 très bien aohalaadee ct
jouissaut d'uue excellente réputation , avec «avcB
ayant 11 vases dune contenance totale de SO.OOO
litres, pnssoir et tout le matériel nécessaire K
l 'exploitation du café. Oranse, ésurie. établea à
porcs, buanderie , galetas , bûcher et dépentances.

S. OlalfOD d'babltatfoa aise au village da
Champagne oyant lugem nt , grange, écurie el
four, étables à pores , rcmi'e et fenil.

3. s: .-! il ni™ ! i i i inniui  en eafé arant 8 cham-
bres, cuisine et bûeberg . 8 caves et dépendances,
pouvant servir d'habi'a 'ion pour un frrmier.

4. Terrains cul ivaoles , en exo-llcnt état d'entre-
tien ,-is aa territoire des communes dc Champagne ,
Grandson , Koolai'Z'er , Bonvillars , Romalrou et
Villars-Burquin soit 22 posas vaudoi«es cn nature
dech-mps et pré' , 6 en bois et 13 Iciurliri de vignes.

Pour vtlitar <e» immeubles,  s'adresser à 11. Her-
mann JACCARD THARIN, à Champagne , ct p' pren-
dre connaissance des conditions de vente au notaire

L. DUVOISIN, GRANDSON

G'çst îocrojablft mais vr<n i ! !
Nous vendons les

MANTEAUX
«iin£f*ft«aiHS

Fr. 38.-
par 3 pièces Fr. -33. —

Pèlerines manu houe oeuve>
Fr. 57.-

par 3 pièces Fr. 55.—
Nou» exp édions toutes Io» commandes par

rutour du courri>r. — Indiquez la grandeur.
Ruo de Lausanne, 6, /" Étage

FRIBOU«Q

VENTE D' iSHEUBLES
Les héritiers de f<-u Victor Warg aron, &

Cottens , vendront ntix ?nchisres p»bli ques , 1»
mardi 27 janvier, & 1 heure de l'après-midi,
dans un* salle particulière du buffet de la
gare do Coi tcns , les imnu ubles suivants :

Art. 233, champ-dn ln eont- nanc> do 1 pose
231 perches ; art. 236a, churap de 4 poses
295 perches ; art. 2366, champ d« 4 po>es
215 perches ; art. 237, bois d" t pose 131 por-
ches. La vente se fera en 4 lots et «"n bloc.

Le3 conditions seront lut-s avant la vente.
LES EXPOSANTS.

EFFETS AMERICAINS
Coupons drap 41 fr. Couverture chev. et lit ,

2.Ï0 X 1.80 m 16 fr. Vareuses 27 fr. Manteaux
triés. Pèlerines div. Pantalons. Cul tte». Molle-
tières. Camisoles, etc.

Souliers américbins re»8em. et ferrés, 18 lr. 50.
Livraisun l«s mercredis et samedis, au Café po-
pulaire. Pour ceux-ci at eudre l' avis individuel.

Office commercial et agricole, 9, rue Uni-
versité, Friboure. 648

Mesdames ! SsSSSs
bas. Chaquo bas, tissé

et de soie , etc., «t «*e%l>é q«'H ao t est tellement
bien réptré qu'il peut %t porter avec n'importe quelle
chaussure. De trois paires , nous vous en retournons
d^ux. Prix Fr. l.on la paire. Prière de ne point
couper les pis ds des bas ; s'ils sont déjh coupés , nous
pouvons quand mémo vous les réparer parfaitement.
Indiquer la grandeur de chaussure. Envoi contre
remboursement. 590

Clinique de lias KIRSCHN£R . Zaricb
Seebahnstrasse, 1T5

I LES MEILLEURES 1

% Mac hines à, eorire |
$ américaines i
$ Smith Premier, Dnderwooil , ete. i
? sont en vente à *t l'Agence do moenmes ù écrire \
\ LOl'IS BOHLHZ , Pribourg \
| 21, Rue de l 'HôpiUI.  - Tél. 175 *

Distribution de fruits dii Midi
au BtifPet d© >a gare

COTTENS
Dimanche 25 Janoler

loviution cordiale, I*» tenaniltr.

H«-_r»n* glaces un»,
^m '̂.̂ t Bonbon» chocolat surfins.
^^^^L^f^ Nougat de Michel (Jsdsi

^^^^^^ Sv- Bel guet» d-.- Csrnéiil.

;̂ ^̂ »  ̂ Tea room
@W CONFISERIE

Wff Leimgru b»r-$ommer
*̂J près do la cathédrale. ,Tél. 4.56


